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A S S U R A N C E S  B I D O U L
Toutes assurances - Toutes compagnies - Prêts hypotécaires - Placements

Place du centre, 4

1340 Ottignies - LLN

Tél. : 010 41 32 13

Fax : 010 41 02 02

bidoul@portima.be

FSMA n° 111128A

Sur rendez-vous au

310.754.010 .léT

Rue Joséphine Rauscent 96
1300 LIMAL

Vous avez un doute sur votre qualité d’écoute, 

faites un test d’audition gratuit!

E-mail : info@audio-solutions.be
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Le Bulletin communal est imprimé sur 
papier 100% recyclé Cyclus. Nous 
entendons ainsi œuvrer  
à la protection de l’environnement.

La Ville sur internet : www.olln.be

Ville universitaire jumelée avec  
Jassans-Riottier (France),  
Veszprem (Hongrie), Tiassalé (Côte 
d’Ivoire) et Leuven (Belgique).  
Pacte d’amitié avec Masaya 
(Nicaragua) et Draganesti (Roumanie).

Les personnes non domiciliées dans 
l’entité et désireuses de recevoir le 
Bulletin communal peuvent en faire la 
demande au service Information.

Pour le bulletin d'avril 2019, dépôt 
des articles avant le 11 mars et des 
insertions publicitaires avant le 15 mars.

Couverture : 

Nos citoyens « ambassadeurs de la 
propreté » ont été mis à l’honneur à la 
cérémonie des vœux.  
(lire pages 10 et 11).

Chères concitoyennes, 

Chers concitoyens,

Nous voilà au commencement d’une nouvelle année qui est aussi le 
commencement d’une nouvelle législature, avec de nombreux nouveaux 
conseillers et conseillères (Yves Leroy, Natacha Legrand, Marie Delatte, 
Vincent Malvaux, Justine Matheï,  Nadine Fraselle, Anne Chaidron, Pierre 
Laperche, Basil Gomes, Cécilia Torres, Raphaële Buxant, Viviane Willems, 
Géraldine Pignon) ainsi que trois nouveaux échevins (Philippe Delvaux, 
Abdel Ben El Mostapha, Marie-Pierre Lambert-Lewalle) et une nouvelle 
bourgmestre (Julie Chantry).

C’est l’occasion de remercier tous les conseillers et conseillères qui ont 
contribué - parfois pendant de nombreuses années - au développement 
d’Ottignies-Louvain-la-Neuve, en donnant le meilleur d’eux-mêmes.

Au-delà de celles et ceux qui se sont investis en politique pour faire 
vivre la démocratie, il y a également celles et ceux qui, par leur travail 
quotidien, leur investissement généreux dans du bénévolat, participent 
activement à faire en sorte que notre ville soit toujours plus agréable à 
vivre et dynamique.

La célébration du Nouvel An nous permet de marquer le temps qui passe 
en nous rappelant que la vie est un éternel recommencement.

Le hameau, le village, la ville où l’on vit est le lieu qui nous permet de 
nous enraciner pour mieux grandir et déployer toute la beauté des belles 
énergies qui nous animent.

Nous vous souhaitons beaucoup de tendresse et de 
joie de vivre pour cette nouvelle année et serons 
totalement investi pour donner un élan renouvelé au 
dynamisme de notre ville.

Cedric du Monceau
1er échevin
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Toilettage sur rendez-vous au 0479 / 46 17 53

Court-St-Etienne

Coupe Griffes Tom&CareLecteur de puceLivraison à domicile Gravure-médailleTest qualité eau

Ouvert du lundi au samedi 

de 9h à 18h30

Tom&Co Court-Saint-Etienne

Av. des Métallurgistes 10, 1490 Court-Saint-Étienne 
Tel: 010/61 37 01 - www.tomandco.be

A.S.B.L

CENTRE DE THÉRAPIE
NATURELLE

AU SEL 

Rue de la Limite 43, 1300 Wavre

(à côté de Touring)

Infos et réservation : 
www.sel.zone

ou 0484 834423

ou sur           @sel.zone

Problèmes respiratoires ?
Allergies ? Asthme ? Eczéma ?
Maladies cardio-vasculaires ? Migraines?

Découvrez notre salle de sel pendant 50 
minutes et profitez d'un petit moment 

de détente en milieu salin…
Une séance de 50 minutes vaut les 

bienfaits d’un séjour à la mer.

Rue Montagne du Stimont, 45 – 1340 Ottignies – LLN

Tél. : 010.415.426
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Collège et Conseil

Bourgmestre et échevins

Le Collège communal est composé de huit membres : la bourgmestre, six échevins et la présidente du CPAS.

1 - Julie Chantry Av. des Villas, 8
1340 Ottignies

010 / 43 60 01
010 / 43 60 02 (secrétariat)
0486 / 27 33 12
julie.chantry@olln.be

Affaires générales, Police, 
Participation, Logement, 
Patrimoine, Contentieux, 
Transition écologique, Personnel, 
Protocole

2 - Cédric  
du Monceau

Av. du Parc, 2
1340 Ottignies

010 / 43 60 10
0473 / 41 22 47
cedric.dumonceau@olln.be

Aménagement du territoire, 
Urbanisme, Toponymie, Affaires 
économiques, Commerce, 
Classes moyennes, Affaires 
rurales, Emploi

3 - Annie  
Galban-Leclef

Rue de Spangen, 44
1341 Céroux-Mousty

010 / 43 60 15
0477 / 67 19 25
annie.galban@olln.be

Enseignement, Etat civil, 
Population, Associations 
patriotiques, Jumelages, Laïcité

4 - David  
da Câmara Gomes

Av. des Musiciens, 22
1348 Louvain-la-Neuve

010 / 43 60 13
0477 / 22 95 49
david.dacamara@olln.be

Mobilité, Voiries, Culture

5 - Benoît Jacob Av. Bel Horizon, 13
1341 Céroux-Mousty

010 / 43 60 14
0477 / 46 55 15
benoit.jacob@olln.be

Sports, Jeunesse, Fêtes, 
Tourisme, Cultes, Famille 
(politique sociale, petite 
enfance, aînés, santé, personne 
handicapée) 

6 - Philippe Delvaux Rue Grand'rue, 1
1341 Céroux-Mousty

010 / 43 60 16
0498 / 58 63 19
philippe.delvaux@olln.be

Finances, Budget, Numérique, 
Simplification administrative, 
Environnement, Espaces verts, 
Bien-être animal 

7 - Abdel  
Ben El Mostapha

Av. Pierre Warnant, 16
1341 Céroux-Mousty

010 / 43 60 11
0489 / 56 54 28
abdel.benelmostapha@olln.be

Bâtiments, Energie, Droits 
humains, Relations Nord- Sud, 
Accueil des personnes d’origine 
étrangère, Information, Tutelle 
CPAS

8 - Marie-Pierre 
Lewalle

Av. de Lauzelle, 35A
1340 Ottignies

010 / 43 65 01
0494 / 25 22 61
marie-pierre.lewalle@olln.be

Présidente du CPAS

12 35 6 784
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Collège et Conseil

Le Conseil communal
Le nouveau Conseil communal, issu des élections d’octobre 2018, compte 31 conseillers (compris la 
bourgmestre et les échevins). Pour leur adresser un courriel : prénom.nom@olln.be

Jacques OTLET
Rue Chapelle aux Sabots, 36
1341 Céroux-Mousty 
010 / 61 45 38
0475 / 48 71 54

Cédric JACQUET
Rue de Pinchart, 97
1340 Ottignies
0476 / 95 06 94

Jeanne-Marie OLEFFE
Avenue des Combattants, 33
1340 Ottignies 
010 / 41 98 14
0478 / 51 83 97

 Isabelle JOACHIM
Rue Victor Horta, 50/201
1348 Louvain-la-Neuve
010 / 24 83 96
0477 / 86 00 17 

Bénédicte KAISIN-CASAGRANDE
Avenue Maréchal Montgoméry, 5
1340 Ottignies 
0476 / 23 74 55

Nazmije DANI
Rue du Roi Chevalier, 30
1340 Ottignies 
010 / 41 82 92 
0478 / 54 78 10

Hadelin de BEER de LAER
Rue de la Baraque, 124c
1348 Louvain-la-Neuve
010 / 45 49 63
0499 / 39 21 68

Yves LEROY
Avenue des Mespeliers, 62 
1348 Louvain-la-Neuve 
0475 / 72 66 68

Nancy SCHROEDERS
Rue du Culot, 15
1341 Céroux-Mousty 
0495 / 46 55 21

Natacha LEGRAND
Avenue du Bois Claude, 29 
1340 Ottignies 
0491 / 16 56 49

Nicolas VAN der MAREN
Rue du Charnois, 30
1342 Limelette 
0476 / 57 72 85

Marie DELATTE
Avenue de Jassans, 11 
1342 Limelette
0474 / 32 11 20

Dominique BIDOUL
Rue Lucas, 14a
1340 Ottignies 
0479 / 82 72 93

 Vincent MALVAUX
Rue du Charnois, 4 
1342 Limelette 
010 / 41 48 26
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Justine MATHEÏ
Avenue Albert Ier, 100 
1342 Limelette 
0498 / 02 61 93

Cécilia TORRES
Cours Marie d'Oignies, 46 
1348 Louvain-la-Neuve 
0485 / 72 42 87

Nadine FRASELLE
Voie du Vieux Quartier, 1 
1348 Louvain-la-Neuve 
0485 / 08 48 17

Raphaële BUXANT
Rue de la Baraque, 123/A 
1348 Louvain-la-Neuve 
0496 / 50 67 42

Anne CHAIDRON-VANDER MAREN
Clos Ste Anne, 2 
1340 Ottignies 
0478 / 82 01 88

Viviane WILLEMS
Avenue des Capucines, 47 
1342 Limelette 
010 / 41 82 92 
0473 / 24 57 05

Pierre LAPERCHE
Place du Bia Bouquet, 17 
1348 Louvain-la-Neuve 
0478 / 44 01 83

 Géraldine PIGNON
Rue Grand'Rue, 76 
1341 Céroux-Mousty 

Basil GOMES
Clos du Quadrille, 2/304 
1340 Ottignies 
0484 / 81 79 34
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Collège et Conseil

1 Marie-Pierre Lambert-Lewalle
Avenue de Lauzelle, 35/A
1340 Ottignies
010 / 45 17 33 

 
 

2 Benjamin Barbier
Avenue des Sorbiers, 128
1342 Limelette
0478 / 29 47 47 
 
 
 

3 Laurence de Gobert
Avenue des Villas, 40
1340 Ottignies
0476 / 30 14 77 
 
 

4 Nadine Desprez
Rue Franz Defnet, 17
1341 Céroux-Mousty
0476/77 13 82
010 / 61 69 91 
 
 

5 Denis Heymans
Rue de la Chapelle, 44
1340 Ottignies
0476 / 97 50 05 
 
 
 

6 Christian Jassogne
Avenue A. Bontemps, 23
1340 Ottignies
0474 / 58 17 27 
 

7 Yves Kempeneers
Voie des Gaumais, 2/410
1348 Louvain-la-Neuve
0477 / 21 63 25 
 
 
 

8 Steven Pauwels
Avenue Jean-Libert Hennebel, 21
1348 Louvain-la-Neuve
0499/05 18 96 
 
 

9 Patrick Piret-Gérard
Rue aux Fleurs, 1
1341 Céroux-Mousty
010 / 61 10 16
 
 
 

10 Véronique Tellier
Avenue de l'Equerre, 8
1348 Louvain-la-Neuve
 
 

11 Michel Tournay     
Rue du Bauloy, 37
1340 Ottignies
010 / 41 54 24 
 
 
 

Le Conseil de l’action sociale
Le 7 janvier, les nouveaux conseillers du CPAS ont juré de s’acquitter fidèlement des devoirs de leur charge. 

Les nouveaux conseillers du CPAS ont prêté serment devant la bourgmestre Julie Chantry [A], le 7 janvier. 

Marie-Pierre Lewalle, présidente du CPAS, a prêté serment devant le Conseil communal, le 22 janvier.

4 10
6 9 2 5

11 8

31A7



Un quartier à taille humaine !
Vous souhaitez changer d’air, vous êtes en quête d’un lieu exceptionnel 

dans un centre urbain dynamique et novateur ? Esprit Courbevoie est 

fait pour vous ! Situé à deux pas de Louvain-la-Neuve, ville vibrante 

et cosmopolite, ce nouveau quartier allie à la perfection convivialité 

et quiétude. Rêvez du confort de demain dans cette cité aisément 

accessible et connectée.

A VENDRE : STUDIOS, APPARTEMENTS, MINI-LOFTS

I n fos  e t  ven tes  : 

+32.2.588.00.60
www.espritcourbevoie.be

Pro je t  déve loppé  par  :

75%
VENDU
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Mis à l'honneur

Ils sont formidables !

C’est devenu une coutume ! Au cours de la soirée des 
vœux aux corps constitués, le 14 janvier à la Ferme du 
Biéreau, la bourgmestre et les échevins ont souhaité 
mettre à l’honneur quelques habitants/associations 
de notre commune qui se sont distingué(e)s depuis 
plusieurs années dans différents domaines.

Des parcours exemplaires, des vies riches de sens, 
qui suscitent le respect et l’admiration. Nous vous les 
présentons dans les pages qui suivent.

Le discours de la bourgmestre Julie Chantry est à lire 
sur notre site www.olln.be

P
lus de 20 particuliers 
(parfois avec leur 
famille, amis, voisins…), 
cinq associations, une 

entreprise, une école communale 
(Limauges)… sont devenus nos 
ambassadeurs de la propreté.

Ils se sont engagés à nettoyer 
régulièrement une ou plusieurs 
rues, un site, un ou plusieurs 
quartiers de notre ville. Pour ce 
faire, ils ont obtenu du matériel 
(pince, gants, gilet fluorescent, 
brassart…) de la part de la Région 
wallonne, et ont traité avec notre 
éco-conseillère pour convenir des 
modalités d’évacuation des sacs de 
déchets. 

Les ambassadeurs de la propreté 
(ils sont déjà plus de 12.500 en 
Wallonie) décident de s’investir sur 
du long terme. A la différence de 
l’opération « Be WaPP », qui n’est 
organisée qu’une fois par an, au 
printemps (cette année, du 29 au 
31 mars).

Vous souhaitez vous aussi devenir 
un « ambassadeur de la propreté » ? 
Inscrivez-vous sur le site de la 
Région : www.walloniepluspropre.
be/ambassadeurs

L’équipe de pépé Jacques
L’Ottintois Jacques Pinchart s’est 
engagé en 2017, après avoir 
participé au grand nettoyage 

de printemps « Be WaPP » aux 
environs de l’église de Mousty.

« On avait récolté 30 sacs de 
déchets, peut-être 40 », se 
souvient cet ingénieur technicien 
en électromécanique à la retraite. 
« J’ai réalisé qu’un nettoyage une 
fois par an n’était pas suffisant. 
Comme j’ai une fibre écologique, j’ai 
décidé de donner un peu de mon 
temps pour ma commune et pour 
la planète. »

Un peu de son temps : une heure 
tous les matins, quelle que soit la 
météo ! De 8 à 9h en hiver, 6 à 
7h en été. A son programme, 10 
quartiers : les avenues du Douaire, 
de la Tannerie et Provinciale, les 
rues de la Station, de Franquenies, 
Ernest Berthet, la place de l’église 
de Mousty, la chaussée de Bruxelles 
côté Ottignies.

« Sur le chemin, j’ai rencontré 
deux habitants qui récoltaient à 
l’occasion : Angélique et Jean-Pierre. 
Je les ai convaincus de devenir 
ambassadeurs officiels et ils ont 
rejoint l’équipe de pépé Jacques. 
A nous trois, nous couvrons 27 
quartiers ! »

La tâche est ingrate de par le 
manque de respect de certains 
citoyens : Jacques retrouve des 
canettes aux mêmes endroits, tous 
les jours. Vides… ou pleines : il a 

déniché quelques cachettes !

« Lors de ma 1ère tournée à la 
chaussée de Bruxelles, j’ai ramassé 
65 canettes sur 200 mètres. Le 
lendemain, il y en avait déjà 20. J’ai 
fini par mettre un mot sur le grillage 
et sur Facebook, en recommandant 
l’achat d’un bac : en rapportant 
les vidanges, le consommateur 
recevrait de l’argent en retour, pour 
pouvoir racheter un bac ! Depuis, le 
dépôt a cessé. »

Nous suivons l’ambassadeur sur 
un petit tronçon de sa tournée : 
mouchoirs en papier, emballages 

Nos ambassadeurs  
de la propreté 

Jacques Pinchart.
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en plastique, morceaux de cartons, 
restes de nourriture…

« Il y a trois dépôts clandestins sur 
mon parcours. Je les ai signalés 
à l’éco-conseillère. C’est un vrai 
problème, comme les gens qui 
sortent leurs sacs plusieurs jours 
avant la collecte. Ça attire les 
bêtes, qui éventrent les sacs, et 
les déchets se répandent partout. 
J’envoie régulièrement des photos 
pour solliciter l’intervention de la 
Ville. »

Jacques Pinchart évoque aussi 
les mégots de cigarettes qu’il est 
impossible d’attraper avec la pince. 
Dès qu’il surprend un incivique en 
flagrant délit de jet de mégot (ou 
d’uriner dans l’espace public), il lui 
annonce le montant de l’amende 
s’il avait été vu par un agent 
« constatateur ». Parfois le discours 
est porteur, heureusement.

« Je suis parvenu à identifier 
l’homme qui place des petits 
cartons sur les pare-brise des 
voitures, au Douaire, et l’ai pris en 
photo. Je lui ai fait remarquer que 
tous ses cartons se retrouvaient 
par terre : des cartons plastifiés, 
qui vont prendre un temps fou 
avant d’être détruits. Je l’ai menacé 
de le dénoncer, à moins qu’il prenne 
la peine de ramasser les cartons 
qui se retrouvent au sol. Depuis 
lors, il les ramasse en grande 
partie. Et il a passé le message à 
son employeur : certains cartons 
ne sont plus plastifiés. »

Dans l’ensemble, les habitants sont 
reconnaissants pour le travail de 
l’ambassadeur. Ils le remercient et 
se réjouissent de son retour quand 
il a pris quelques jours de congé. 
Car un jour « sans » se remarque 
immédiatement.

« La crasse amène la crasse, c’est 
connu », se désole le retraité. « Je 
suis particulièrement intéressé 
par le débat relatif aux consignes 
sur les canettes, car je récolte 
une centaine de canettes chaque 
semaine. Mon sac d’immondices, 
lui, est rempli tous les 15 jours : 
c’est énorme… »

L’équipe Pandora
Elle fait équipe à elle seule, Lucie 
Notte, « Madame Chapeau ».

« Je suis connue comme ça à 
Ottignies ! Hiver comme été, j’ai 
toujours un chapeau sur la tête, 
pour chauffer mon intellectuel ! »

Cette habitante de la rue du 
Monument (où elle est née, à 
quelques pas de son studio 
actuel) s’est engagée comme 
« ambassadrice de la propreté » 
il y a un an, après avoir vu un 
reportage à la télévision.

« J’avais l’habitude de promener 
mon chien au moins trois fois par 
jour. Quand il est mort, j’ai vu venir 
le risque de rester trop souvent à 
l’intérieur. Ce petit boulot me donne 
un but de sortie. Je me sens utile 
à quelque chose. »

Madame Chapeau fait sa tournée 
une fois par semaine, de préférence 
le lundi : rue du Monument, rue 
du Pont de la Dyle, un tronçon de 
l’avenue du Douaire, le parking du 
Monument, le sentier qui mène à 
l’ancienne Maison de l’Emploi et un 
tronçon de la rue du Moulin.

« Beaucoup de gens se promènent 
le week-end et laissent des crasses 
derrière eux. Je ramasse tout, 
même les déchets minuscules. 
Cela me prend deux heures. »

L’ambassadrice a constaté que 
son sac devenait lourd en fin de 
parcours. Alors elle a imaginé un 
système D : elle accroche le sac au 
trolley qu’elle utilise habituellement 
pour faire ses courses.

« J’enlève mon sac de courses et 
j’accroche mon sac de déchets à 
la place. J’installe une planche au 
fond, et un vinyle dessus au cas 
où ça coulerait. Plus besoin de 
porter. Et je ne dois pas traîner le 
sac entre les voitures. »

Astucieux ! Ainsi équipée, avec 
toujours une petite bouteille d’eau 
pour se désaltérer en chemin, elle 
ramasse, en bavardant avec les 
uns et les autres.

« Je reçois toutes les confidences. 
Les gens se plaignent : pas 
de toilettes publiques, dépôts 
sauvages, manque d’emplacements 
de parking… Je promets d’en faire 
part à la commune. »

Bonheur suprême : quand les 
automobilistes s’arrêtent à sa 
hauteur pour la remercier.

« Ils me disent que je suis 
courageuse, je leur réponds que 
cela m’amuse. »

Madame Chapeau milite aussi sur 
les réseaux sociaux. 

« Je me souviens d’avoir vu passer 
un échange de remarques au 
sujet d’un sac éventré entre le 
parking du Monument et la place 
du Centenaire. Tout le monde s’en 
plaignait, photos à l’appui ! Je suis 
intervenue pour dire qu’au lieu de 
publier des photos, ils pourraient 
relever leurs manches et aller 
ramasser le sac ! Deux jours après, 
le sac avait disparu. »

Une petite victoire pour l’Ottintoise, 
qui espère que d’autres habitants 
viendront renforcer l’équipe des 
ambassadeurs de la propreté.■

Lucie Notte, « Madame Chapeau ».
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Mis à l'honneur

L
’ATJV a fêté ses 50 ans 
avec ses amis « officiels », 
le 17 décembre dernier.

Mais ses amis, ce sont aussi et 
surtout les nombreux specta teurs 
qui lui ont fait confiance depuis 
1968, année de sa fondation par 
Armand Delcampe. Pour marquer 
le coup, le Vilar a décidé d’inviter 
son public à plusieurs soirées 
d’anniversaire et spectacles de 
rue, du 21 au 25 mai prochains : 
créations d’auteurs belges 
autour des thèmes « 50 ans » ou 
« anniversaire », conférence/débat 
sur « Etre acteur culturel dans 
une ville, c’est quoi ? », concert de 
créateurs/chanteurs/musiciens 
parmi les fidèles de la maison, 
spectacle déambulatoire à travers 
la ville, spectacle d’improvisation…

Une adresse e-mail a été ouverte 
- 50ans@atjv.be - pour recueillir 
les témoignages et souvenirs 
des spectateurs, partenaires et 
artistes. Ils seront compilés pour 
la semaine anniversaire.

La soirée du 17 décembre fut 
l’occasion de rappeler les moments 
forts de l’histoire de l’Atelier Théâtre : 
les prémisses dès 1961 à Louvain-
Leuven (Théâtre Universitaire de 
Louvain), l’installation à Louvain-
la-Neuve en 1975 (dans l’actuelle 
ferme de Blocry et sous chapiteau), 
l’aménagement de la salle de 
spectacles au centre-ville en 1978 
(dans un bâtiment construit au 
départ pour abriter un restaurant 
universitaire), la direction du 
théâtre confiée à Cécile Van Snick 
en 2008…

8 millions pour la rénovation
50 ans après sa fondation, 
aujourd’hui « centre scénique » et 
opérateur majeur en Fédération 
Wallonie-Bruxelles, le Vilar 
intensifie de plus en plus ses 
collaborations avec les autres 
institutions culturelles de notre 
ville et de l’ensemble du Brabant 
wallon.

Il se réjouit de ce que le 
financement de son projet de 
rénovation (dont on parle depuis 
20 ans) soit enfin bouclé : 8 
millions d’euros au total ! La Ville 
y contribuera en partie.

La rénovation poursuit quatre 
objectifs : la modernisation des 
fonctions artistiques et techniques, 
l’amélioration de l’accueil des 
spectateurs, l’amélioration de 
l’image extérieure du bâtiment, 
le rassemblement des équipes 
administratives et techniques en 
un seul lieu, au centre-ville. 

Le bureau Ouest Architecture de 
Bruxelles a soumis les premières 
esquisses, très originales : on 
creuse la dalle pour enterrer la 
salle, le hall d’entrée se trouve 
désormais du côté de la place 
Rabelais…

Dans notre Bulletin communal 
n°215 d’octobre 2018, Cécile Van 
Snick estimait le début du chantier 
de rénovation à l’automne 2020. 
Pendant la durée des travaux (les 
saisons 2020-2021 et 2021-
2022), l’ATJV devra trouver des 
alternatives à la salle du Sablon : 
le Théâtre Blocry, l’Aula Magna, le 
Centre culturel d’Ottignies, voire 
un chapiteau…

« Ce temps sera l’occasion pour 
l’Atelier Théâtre d’entamer le 
processus d’évolution de son 
image, et de renforcer encore les 
collaborations avec les acteurs 
culturels de la région », annonce 
la directrice. ■

L’Atelier Théâtre Jean Vilar

Une grande équipe

Quelque 26 personnes travaillent pour l’ATJV. Dans 
l’équipe technique : plusieurs régisseurs (lumières, 
son, plateau…), une habilleuse, un chef de salle, 
une personne pour l’entretien, un barman…  

Au niveau administratif, autour de la direction : des 
comptables, responsables de la communication et 
chargés de la promotion, des personnes au bureau 
des réservations et à l’accueil. Sans compter de 
nombreux jobistes ouvreurs/ses de salle.

La directrice de l’ATJV Cécile Van Snick a présenté les esquisses du projet de rénovation, le 17 décembre.

© Véronique Vercheval
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À 
bientôt 95 ans, Xavier 
Verzin (Néolouvaniste 
depuis 25 ans, après 
avoir vécu à Pécrot) a 

conservé la mémoire précise des 
faits de la guerre 40-45.

Il s’est engagé dans l’Armée Secrète 
(AS) « De Witte Brigade » à Louvain 
alors qu’il n’avait que 17 ans, pour 
servir sa patrie. A ce moment, il 
étudiait l’architecture à Bruxelles et 
faisait la navette en tram. Il cachait 
les messages dans ses rouleaux de 
plans, ni vu ni connu.

En novembre 1944, à 19 ans, il 
rejoignait la Brigade Piron comme 
volontaire. 

« Le débarquement a eu lieu en 
juin 1944, mais c’est en août 
que la Brigade Piron est arrivée 
à Arromanches, avant la fin de la 
Bataille de Normandie », se souvient-
il. « Je faisais partie du régiment 
d’artillerie, chargé du classement, 
de la correspondance, des rapports 
reprenant les mouvements de 
troupes… au quartier général. On 
est partis sur Bourg-Léopold pour 
les manœuvres des canons, j’ai suivi. 
Et puis on a reçu l’ordre de partir en 
Hollande. La guerre n’était pas finie, 
il fallait encore libérer une partie de 
l’Europe. »

Malheureusement, Xavier Verzin 
s’est blessé juste avant l’Armistice. 
Un accident idiot, qui lui a valu 
d’obtenir son brevet d’invalide de 
guerre.

« On revenait d’une réception à 
Anvers avec des amis de l’artillerie. 

En sautant de la camionnette, la 
bague que j’avais à mon petit-doigt 
s’est accrochée à un des crampons 
qui permettaient d’attacher les 
bâches du véhicule. J’ai eu le petit-
doigt arraché. Je n’ai rien senti ! On 
a retrouvé le doigt et j’ai constaté 
qu’il s’agissait du mien ! »

Soigné à l’hôpital d’Eindhoven, il se 
souvient d’y avoir entendu crier des 
blessés bien plus malheureux que lui.

« Pendant mon séjour à l’hôpital, 
la Brigade a fait mouvement pour 
occuper l’Allemagne. Il a fallu que 
je me rende à la caserne Rolin, à 
Bruxelles, afin d’obtenir un laisser-
passer pour rejoindre mon unité, 
par mes propres moyens. »

Démobilisé en novembre 1945, 
Xavier Verzin a repris ses études 
d’architecture. Mais il a rencontré 
l’âme sœur, laquelle adorait les 
fleurs. Les parents de Xavier étant 

spécialisés dans le domaine, ils 
ont été informés d’une affaire à 
remettre à Wavre. C’est ainsi que M. 
Verzin a abandonné l’architecture 
pour devenir horticulteur-fleuriste, 
spécialisé dans la culture des 
hortensias et des cyclamens. 

 « Il y avait tant à faire, pour élever 
aussi nos quatre enfants, que 
nous n’avions pas le temps de 
nous souvenir de la guerre, et mon 
épouse n’aimait pas d’en parler. 
Nous avons renoué des contacts 
avec les anciens de la Bridage Piron 
après notre retraite, en 1989. 
Aujourd’hui, sur les 2000 de mon 
régiment, nous ne sommes plus 
que deux survivants. »

M. Verzin s’est rendu à Arromanches 
après le décès de son épouse. Il y a 
été reçu avec les honneurs, par les 
responsables du musée : un grand 
moment d’émotion. ■

Xavier Verzin

Xavier Verzin, ancien de la Brigade Piron.

Il n’existe plus sur notre territoire que la Fédération 
Nationale des Combattants d’Ottignies-Limelette.

Albert Ska, membre du Comité depuis 1983, 
vient de céder la présidence au trésorier Marcel 
Delgoffe. Albert Ska est à présent vice-président et 
le secrétariat est assuré par Robert Flahaut.

Tous les trois collaborent efficacement – en 
toute discrétion - avec la Ville à l’organisation des 
manifestations patriotiques, notamment depuis 12 
ans à la préparation de la cérémonie de la Flamme 
du Souvenir de la Grande Guerre.

Ils sont présents à chaque hommage, et suite au 

départ d’un ancien combattant ou d’un prisonnier de 
guerre, avec les porte-drapeaux Joséphine Lallemand, 
Jean-Paul Derhé et Jean-Marc Georges.

La Philharmonie Royale Concordia assure toujours 
l’accompagnement musical. « Son président Jean-
Pierre Cosy, son chef d’orchestre Pol Dussart et le 
trompettiste Olivier Marchal s’impliquent vraiment 
dans les cérémonies patriotiques », insiste l’échevine 
en charge Annie Galban-Leclef. « Il faut aussi saluer le 
travail de Cécile Lucas, présidente du CHAGO, notre 
Cercle d’histoire, et de son équipe, pour retracer les 
faits historiques, notamment dans sa revue Okgny 
et auprès de nos écoles. »
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L
es deux Conférences de 
Saint-Vincent de Paul actives 
dans notre ville regroupent 
chacune une quinzaine de 

bénévoles, qui sont au service des 
personnes en détresse morale 
et/ou matérielle et des familles 
fragilisées par un accident de la vie.

La Conférence de Mousty couvre 
Ottignies, Louvain-la-Neuve et 
Céroux-Mousty (une soixantaine 
d’adresses) ; la Conférence du Petit-
Ry, Limelette/Buston, le Petit-Ry 
et Rofessart, un peu Limal/Wavre 
(une quarantaine d’adresses).

« Le nombre de personnes en 
difficulté est en augmentation 
constante », regrette Jean-
Marie Francotte, président de 
la Conférence de Mousty. « Il est 
rare que nos bénéficiaires nous 
annoncent qu’ils se sont tirés 
d’affaire, malheureusement. »

« On constate un problème récurrent 
au niveau de la santé mentale », 
ajoute Danny Hermand, président 
de la Conférence du Petit-Ry. « Le 
fait d’être tout le temps « borderline » 
est stressant, les personnes sont 
de plus en plus à l’étroit dans ce 
qu’elles peuvent faire, certaines 
pètent un câble. »

Les deux présidents évoquent l’alcool 
et la drogue : des échappatoires.

« Beaucoup de gens sont seuls, 
éventuellement avec un chien. Le 
fait qu’on aille leur rendre visite les 
fait exister. Ils nous attendent, nous 
proposent un verre d’eau ou un café. 
On les écoute, on remplace une 
ampoule, on corrige un CV… On 
conseille parfois, dans la discrétion, 
sans jugement. »

Colis de vivres
Les « Vincentiens » n’arrivent pas 
les mains vides. Ils apportent des 
colis de vivres non périssables 

reçus de la banque alimentaire et 
de la Fédération Européenne d’Aide 
aux Démunis (FEAD). Le magasin 
Delhaize d’Ottignies leur offre ses 
invendus, tous les deux jours.

« Ce sont des produits frais 
d’excellente qualité : plats traiteurs, 
pizzas… que nos bénéficiaires ne 
pourraient jamais se payer. Nous 
les distribuons le jour où nous les 
recevons et recommandons de 
les congeler pour les consommer 
les jours suivants », explique Jean-
Marie Francotte. « Nous recevons 
aussi des pains et pâtisseries d’une 
boulangerie de Corbais. On évite 
le gaspillage, tout le monde est 
content. »

La Conférence du Petit-Ry dispose 
en outre d’un accord avec le 
Carrefour Market de Rixensart et 
le Aldi de Louvain-la-Neuve.

« Il nous est arrivé de recevoir 
des huîtres. La plupart de nos 
bénéficiaires n’en avaient jamais 
mangé, ils ne savaient pas 
comment les ouvrir. »

Danny Hermand évoque un accord 
avec la Croix-Rouge, qui permet 
aux bénéficiaires de la Conférence 
de choisir dix articles dans la 
vestiboutique (vêtements, jouets ou 
objet pratique), chaque trimestre. Il 
parle aussi de la bibliothèque (800 
livres) mise à disposition lors des 
permanences (accessible à tous 
les habitants du quartier), depuis 
juillet dernier.

« Le groupe de Mousty se rend 
uniquement à domicile. De 
notre côté, nous organisons 
une permanence deux fois par 
semaine - le mardi et le jeudi 
matin, au presbytère - pendant 
laquelle les familles motorisées 
viennent retirer leurs colis 
et peuvent emprunter des 
livres. L’après-midi, nous nous  

rendons chez les personnes qui 
ne savent pas se déplacer. »

Pas de prosélytisme
La Société de Saint-Vincent de 
Paul est une association catholique 
internationale. C’est la foi qui 
motive l’engagement de Jean-Marie 
Francotte et Danny Hermand. 
Dans chacune des Conférences, 
les réunions (une fois par mois) 
débutent toujours par une prière.

« Certains de nos bénévoles ne sont 
pas pratiquants, voire sont athée. 
Il y a des Conférences où il y a des 
musulmans. Ce qui nous anime, 
c’est de pratiquer la solidarité 
dans ce monde de plus en plus 
individualiste. Tous les candidats 
bénévoles - hommes et femmes - 
sont les bienvenus, on n’est pas de 
trop ! Mais il faut avoir du temps à 
consacrer. Après une journée de 
travail, c’est sans doute un peu 
lourd de repartir faire la distribution 
des colis. »

Les bénéficiaires sont généralement 
renseignés par les assistants 
sociaux de notre CPAS, avec qui 
les deux Conférences entretiennent 
d’excellents contacts. Il y a aussi le 
bouche-à-oreille : on renseigne un 
beau-frère, un voisin, un aîné qui 
ne sort plus…

« Nous sommes en relation avec 
toutes les associations locales : 
l’Entraide de Blocry, le Placet… Six 
des treize Conférences du Brabant 
wallon utilisent un programme 
informatique dans lequel les 
bénéficiaires sont encodés, pour 
éviter les abus. Notre association 
rémunère une assistante sociale 
qui visite les familles, à notre 
demande, pour évaluer leurs 
besoins. Il arrive que nous prenions 
en charge certains médicaments, 
l’abonnement de bus des enfants, 
une excursion… Nous octroyons 
aussi des prêts. »

Conférences St-Vincent de Paul
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L
e libraire et la pharmacienne 
de la rue des Fusillés. Il a 
remis Le Petit Bouquineur 
en octobre 2018, et elle 

la pharmacie un mois plus tôt. 
Un départ à la retraite simultané, 
programmé, pour enfin pouvoir 
s’occuper de leur grande famille 
(4 petits-enfants).

Nous les rencontrons dans leur 
nouvelle maison de Saint-Géry 
(Chastre), mais ils ont longtemps 
habité Ottignies. Au Petit-Ry, de 
juillet 1994 à mars 2001, puis 
dans la pharmacie du bas de 
la chaussée de La Croix, que 
Dominique a reprise en juillet 2003.

« Nous sommes revenus du 
Burundi en catastrophe, suite aux 
événements de 1994 », explique 
Dominique Demolin. « Avec 5 

enfants, 2 chiens et nos bagages. 
Sans aucune aide. Nous avions 
une maison au Petit-Ry que notre 
locataire souhaitait justement 
quitter. »

En Afrique, Dominique, pharma-
cienne de formation, était mère au 
foyer. Son époux, électronicien, coo-
pérant, travaillait dans l’audiovisuel… 
notamment pour le BEPES (Bureau 
d’études et des programmes de 
l’enseignement secondaire).

« De retour en Belgique, j’ai fait un 
stage à TV Com, que je connaissais 
notamment pour y avoir envoyé 
des stagiaires africains. Mais 
la mentalité des gens d’ici était 
différente, le secteur comptait 
de nombreux professionnels; et 
avec une famille de 5 enfants, 
l’audiovisuel, c’était compliqué. 

J’ai pensé ouvrir une librairie », se 
souvient Michel Ramboux.

Les livres scolaires
Le Petit Bouquineur a ouvert 
le 2 mai 1995, à l’angle de la 
chaussée de La Croix et de la rue 
des Fusillés, dans une maison 
occupée auparavant par la TVA. A 
cette époque, il y avait beaucoup 
de magasins dans le quartier : une 
boulangerie, une épicerie, une 
droguerie, une blanchisserie, un 
café, un coiffeur, un opticien…

« Comparé à l’Afrique, je trouvais 
que les magasins étaient froids. 
Dès le départ, j’ai voulu que ma 
librairie soit conviviale. Et qu’elle 
soit un pôle d’apprentissage de la 
lecture pour les jeunes. Petit, je 
n’aimais pas lire. Mais les livres 
permettent une ouverture sur le 

Michel Ramboux et Dominique Demolin

Trois indépendants

Les bénéficiaires ne savent pas 
toujours ce qu’est « Saint-Vincent 
de Paul ». Les bénévoles ne font 
pas de prosélytisme et portent 
secours à toute personne dans le 
besoin.

« Quand je n’ai pas de solution 
pratique à offrir, je m’engage à dire 
une prière pour eux », reconnaît 
Jean-Marie Francotte.  « Mais il faut 
être prudent avec ça. On m’a déjà 
remballé en me disant de laisser 
mon bon Dieu tranquille, qu’il n’avait 
jusqu’ici rien fait pour aider. »

Local communal
Notre Ville vient de mettre un 
nouveau local à la disposition 
de la Conférence de Mousty, au 
boulevard Martin (Ottignies). Elle 
peut y stocker les colis de vivres 
non périssables, en attendant de 
les distribuer. Les bénévoles sont 
ravis, car l’ancien local de l’avenue 
Reine Astrid ne disposait ni d’eau 
ni d’électricité. 

Si vous connaissez des personnes en 
grande difficulté, si vous souhaitez 
vous engager, ou faire un don (ex : 
des livres – en excellent état – pour 
la bibliothèque), contactez Danny 
Hermand (010 / 41 35 26) ou 
Jean-Marie Francotte (010 / 61 
65 06). ■

Les bénévoles mis à l’honneur le 14 janvier.

incent de Paul

Jean-Marie Francotte et Danny Hermand.
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monde. Je souhaitais aider les 
enfants en leur conseillant des 
lectures adaptées. »

Michel Ramboux a rencontré les 
directeurs des écoles des environs 
et peu à peu remporté les marchés 
des livres scolaires. Chez lui, on 
avait la garantie de toujours 
trouver les livres repris dans les 
programmes.

« J’avais aussi la presse, le Lotto, le 
tabac… ce qui faisait de la librairie 
un vrai magasin de quartier. Je 
connaissais la majorité de mes 
clients par leurs noms (NDLR : le 
libraire avoue qu’il avait quelques 
copions), j’ai mis en relation les 
lecteurs passionnés d’astronomie… 
qui ont fini par créer un club ! »

C’est aussi dans la librairie qu’est né 
le projet d’organiser une brocante 
annuelle à la rue des Fusillés, il y 
a quelques années. Et que dire de 
ses week-ends portes ouvertes ! 
Toute la famille s’y mettait, pour 
offrir de la soupe à l’oignon, du 
cake, des gâteaux… aux voisins, 
aux clients et aux curieux.

« Nous avons organisé de 
nombreuses rencontres d’auteurs : 
Bernard Tirtiaux, Armelle Job, 

Geneviève Damas, Michel Lambert, 
Barbara Abel… Nadine Monfils m’a 
marqué par sa personnalité et son 
plaisir de boire une bonne Orval ! »

Le libraire réservait toujours une 
place de choix pour les auteurs 
locaux. Seul au départ, il s’est 
fait aider ensuite, notamment par 
Sylvia Fornieri, conseillère littéraire 
très appréciée.

Pharmacie reprise en 2003
Au retour d’Afrique, Dominique a 
remis ses connaissances à jour 
avant de devenir pharmacienne 
« itinérante », effectuant des 
remplacements un peu partout. 
Elle a ainsi découvert de multiples 
façons de travailler. Mais avec 5 
enfants, ce n’était pas l’idéal.

« Mon mari a traversé la rue pour 
présenter ma candidature au 
pharmacien Wuiame, en 1995. Le 
lendemain, il m’appelait, pour me 
proposer quelques heures. C’est 
devenu un quart temps, puis un mi-
temps… Il m’a demandé de devenir 
titulaire en 2001, et proposé de 
reprendre la pharmacie en 2003. »

Dominique Demolin était appréciée 
des clients : à l’écoute, elle 
connaissait les histoires de chacun 

et pouvait conseiller en fonction. 
Plus d’une fois, elle a conduit 
des malades aux urgences de la 
clinique, ce qu’elle n’avait pas le 
droit de faire semble-t-il. 

« Nous étions trois pharmaciennes 
et une assistante. J’ai veillé à ce 
que tout le monde continue à se 
former, pour rester à niveau. »

Chaque année, elle recevait des 
propositions de reprise par des 
multinationales. Elle a préféré 
remettre la pharmacie à une de 
ses employées, qui travaille dans la 
même optique que la sienne. Aussi 
parce que de cette manière, tout 
le personnel allait pouvoir rester.   

La famille avant tout
Une page s’est tournée, à la 
rue des Fusillés. Même si les 
anciens propriétaires prennent 
régulièrement des nouvelles des 
nouveaux. Michel Ramboux passe 
dire bonjour à Isabelle Delhaye 
(« la nouvelle ») chaque semaine, 
pour s’assurer que tout va bien. 
Reprendre une librairie, c’est un 
fameux pari !

« Je l’ai choisie parce qu’elle me 
semblait être la bonne personne. 
Les voisins lui ont réservé un 
excellent accueil : c’est eux qui ont 
cuisiné les gourmandises à offrir 
lors des portes ouvertes de début 
décembre, preuve qu’ils tiennent 
à leur librairie. Cela m’a fait grand 
plaisir de constater cela. »

Michel et Dominique ont de 
nombreux projets, à commencer 
par un safari en Tanzanie et une 
semaine à Zanzibar, avec toute leur 
famille, cet été. A cette occasion, 
Michel a prévu de randonner une 
semaine sur le Kilimandjaro.
 
Ils viennent de se lancer dans la 
confection d’un potager, on prévu de 
suivre des cours de permaculture, 
d’anglais, de gymnastique…■

Dominique Demolin et Michel Ramboux.
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L
a famille Steen a fait le choix 
de remettre son entreprise 
« Carette » il y a un an, mais 
ce n’est que cet automne 

que « madame Carette » l’a fait 
savoir.

« J’ai eu beaucoup de mal à mettre 
ma signature sur un mandat de 
session », nous dit-elle, émue aux 
larmes. « Et à cliquer sur « Envoyer », 
pour diffuser mon message via 
Facebook. »

Un message largement partagé 
et commenté : des centaines de 
remerciements et d’anecdotes en 
provenance de tous les coins du 
Brabant wallon.

« Cela m’a fait chaud au cœur, j’ai 
constaté que Carette avait vraiment 
participé à la vie des gens. La glace 
est un produit pour tous âges et 
toutes classes sociales, nous 
avons toujours voulu que cela reste 
un plaisir abordable. Notre but 
n’était pas de développer Carette 
partout en Belgique. Une nouvelle 
implantation, d’accord, mais à 
condition que nos valeurs suivent. »

Les valeurs Carette : proximité 
(le lait de la ferme Marchal de 
Limelette, les fruits du maraîcher 
Splingard d’Ottignies, les boissons 
de la maison Dubois de Céroux-
Mousty) et humanité.

« Je disais toujours au personnel 
que la ½ du chemin consistait à 
réaliser un bon produit grâce à 
des ingrédients nobles, et que 
l’autre moitié reposait sur leur 
investissement, leur serviabilité, 
leur gentillesse. En cultivant les 
valeurs humaines, en faisant les 
choses simplement et avec le cœur, 
on va très très loin. »

Dans le garage
Les glaces Carette sont nées en 
1920. A l’origine, fabriquées par la 

famille Carette d’Ottignies, au Bois 
des Rêves. André et Anne-Marie 
Steen ont repris l’activité en 1980, 
perpétué la tradition et la qualité 
artisanale, en conservant le nom.

« J’étais traductrice et mon 
mari se vouait à la médecine 
vétérinaire : rien à voir avec la 
glace ! Mais nous étions tous deux 
enfants d’indépendants, André fils 
d’agriculteurs, le lait et le sucre 
ça le connaissait », raconte Anne-
Marie Steen. « La famille Carette a 
remis son affaire à des voisins et 
c’est aux voisins que nous l’avons 
reprise. André a suivi des stages 
chez Lenôtre, pour maîtriser tout 
le processus de fabrication. »

Les deux premières années, Mme 
Carette (appelée ainsi par 95% de 
la clientèle) a conservé son boulot à 
l’Hilton de Bruxelles. Elle y travaillait 
la semaine et ouvrait son garage de 
l’avenue Reine Astrid (où se trouve 
toujours Carette) le week-end.

« C’était notre maison. L’atelier 
était dans le garage, avec un petit 
comptoir. »

En 1982, enceinte de sa première 
fille, Mme Carette s’est engagée 
à plein temps dans l’entreprise 
pour en assurer la gestion, tandis 
que son mari se consacrait à la 
production. Tous les deux, « à 
fond » ! L’entreprise s’est développée 
progressivement : une terrasse, 
une véranda, une pergola, une 
étudiante, une camionnette, puis 
deux, puis trois...

« Notre 1ère camionnette était une 
Renault 4 rehaussée. On proposait 
quatre goûts : vanille, moka, 
chocolat et, en alternance, pistache 
ou fraise. Les clients étaient ravis 
avec ça. »

Les sorbets sont arrivés en 1986. 
Les gens ne connaissaient pas : il 

a fallu en expliquer la composition 
pendant une dizaine d’années.

Salon de dégustation
La création du logo et du super 
slogan « Des glaces royales pour 
le plaisir du palais », en 1989, a 
assis la notoriété de l’établissement 
(NDLR : qui n’est cependant pas 
fournisseur breveté de la Cour). Le 
salon de dégustation a été ouvert 
en 1995.

`« Jusque-là, nos glaces étaient 
uniquement à emporter, mais les 
clients pouvaient rester sur notre 
terrasse pour les déguster. Les 
premiers week-ends d’ouverture 
de la salle ont été épiques : du 
matériel est tombé en panne, la 
vaisselle s’accumulait derrière… il 
a fallu trouver nos marques ! Mais 
la clientèle était demandeuse. »

La flotte de camionnettes a 
continué de grandir et l’entreprise a 
commencé à proposer des gâteaux 
de série (en plus des gâteaux « sur 
mesure »).

Anne-Marie Steen

Anne-Marie et André Steen.



p
.1

8
 

Mis à l'honneur

« Dans les années 80, les gens 
commandaient toujours leurs 
gâteaux. Mais l’habitude s’est 
perdue. Aujourd’hui on vient à 
l’improviste. Nous veillons à avoir 
toujours un stock de gâteaux pour 
4, 6 ou 8 personnes. En plus des 
commandes, qui représentent 
souvent des défis : nous avons 
réalisé la maison des Schtroumpfs, 
l’Aqualibi… même le Taj Mahal ! »

Le point de vente de Wavre a 
ouvert en 2009. A ce moment, il 
a fallu songer à déménager l’atelier, 
devenu trop petit.

« Nous l’avons déménagé dans 
des bâtiments de CP Bourg, à 
Mousty, en 2010. La surface 
étant multipliée par six, avec des 
possibilités de stockage (nous y 
disposons d’une chambre froide à 
-24° : pour y entrer, il faut s’habiller 
en conséquence), la production est 
devenue plus linéaire. Ce qui nous 
a permis de la concentrer sur la 
semaine uniquement. Le week-end, 
mon mari pouvait superviser les 
camionnettes et les magasins. »

Moins d’un an plus tard, André 
Steen perdait la vie dans son 
atelier, en manipulant un siphon à 

crème fraîche. Son décès a ému 
toute la population du Brabant 
wallon et au-delà.

Jusqu’à 25 travailleurs en 
saison
Anne-Marie Steen reconnaît que 
c’est son entreprise qui l’a gardée 
debout : une vraie famille.

Cette battante a pu compter sur 
son personnel pour l’aider à se 
relever : 8 personnes à temps plein 
(direction comprise) toute l’année, 
plus une douzaine de contrats 
CDD d’avril à septembre, plus 
du personnel intérimaire fidèle: 
jusqu’à 25 personnes au total, les 
gros week-ends de beau temps.

Madame Steen a aussi pu compter 
sur ses trois filles, dont deux ont 
rejoint l’entreprise au décès de 
leur papa.

« Carette, c’était un projet de 
couple. On s’est beaucoup donnés, 
avec plaisir et passion. Concilier la 
vie professionnelle et la vie privée 
n’a pas été facile. Jusqu’en 2005, 
mon mari terminait la production 
à 4 ou 5h du matin et partait en 
tournée de 12h30 à 22h. En 
période de communions, on mettait 

les enfants au lit et on réenfilait 
tous les deux nos tabliers », se 
souvient Mme Carette. « J’ai des 
filles extraordinaires, car elles 
ont eu de magnifiques parcours 
scolaires et n’ont pas ressenti de 
manque. Elles ont vécu plein de 
moments de complicité avec les 
membres du personnel, leurs baby-
sitters. »

On comprend la difficulté pour 
Anne-Marie Steen de céder son 
4e enfant. Mais à 62 ans, avec 
déjà quatre petits-enfants (tous 
amateurs de glace !), le moment 
est venu de passer à autre chose. 
Aucune des filles n’a souhaité 
reprendre l’affaire.

« Le processus de remise a duré 
un an, le temps de m’assurer que 
l’esprit et les valeurs de Carette 
resteront. Je serai toujours là 
en cas de besoin. Nous avions le 
projet d’ouvrir un point de vente 
à Waterloo, il est en bonne voie 
de se concrétiser. Nous sommes 
aussi attendus à Louvain-la-Neuve, 
il faudra trouver le lieu idéal. » ■

Anne-Marie Steen.
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Décès

De Marteau, Denise
vve Mesure 02/10
Sauvage, Michel  03/10
Hubert, Charles 05/10
Delimoy, Patrick 11/10
Lequain, Chantal
épse Gannas 13/10
Verswyver, Jean-Marie 15/10
Rapaille, Andrée
vve Wouters 15/10
Devos, Germaine
vve Barbion  16/10
Wuyts, Marie
vve Danguy 20/10
Wagemans, Clémentine 23/10
Dethier, Marie
épse Destercke 23/10
Coppens, Simonna
vve Gerard 23/10
Parent, Robert 25/10
Daxbeck, Marie
vve Lauwer 27/10
Dury, Laure
vve Casse 28/10

Loboda, Liliane
épse Massart 28/10
Batta, Josée
vve Wouters 29/10
Denis, Andrée 31/10
Reymenants, Emmanuel 03/11
Dolvelde, Suzanne 03/11
Demylle, Françoise 05/11
Heymans, Isabelle 05/11
Volant, André 06/11
Dejean, René 06/11
Croisier, Maurice 07/11
Gillet, Fernand 13/11
Scarniet, Serge 18/11
Jacquet, Louise 19/11
Heens, Michel 20/11
Adam, Roger 21/11
Malingreaux, Marie 23/11
Feraille, Fernande 25/11
Coulon, Louise 26/11
Moreau, Paul 27/11
Reynaerts, Dina 27/11
Hausman, Monette 28/11
Verzeni, Gianmario 29/11

Carnet familial

Elections du 26 mai
 
Européennes, fédérales, régionales et commu-
nautaires.

Le lien « élections » - sur notre site www.olln.be - 
est enrichi au fur et à mesure des informations 
reçues.

Toute personne désireuse de se porter 
volontaire comme président de bureau de vote 
ou assesseur peut adresser sa candidature à 
la Ville :

• par courriel : élections@olln.be
•  par courrier : service des Elections, espace 

du Cœur de Ville, 2, 1340 Ottignies
• par téléphone : 010 / 43 61 21.

Nous rappelons à tout citoyen européen qui 
ne s’est encore jamais inscrit et qui remplit 
les conditions pour être électeur, que son 
formulaire d’inscription (C/1) doit parvenir au 
service Elections complété et accompagné 
d’une copie de son document d’identité avant 
le 28 février.

Accès au « Park & Ride »
Fin décembre, le Service Public de Wallonie (SPW) a 
confirmé à la Ville que le chantier relatif à la réalisation des 
voies d’accès au parking « Park & Ride » de Louvain-la-Neuve, 
depuis l’autoroute E411, débuterait le 4 février. 

La durée de ce chantier est estimée à 300 jours ouvrables 
(fin des travaux prévue à l'automne 2020). Patience…

C’est une bonne nouvelle pour les navetteurs, qui pourront 
laisser leur véhicule à Louvain-la-Neuve avant de rejoindre 
Bruxelles en train.

La Ville a interpellé la SNCB pour que l'offre ferroviaire soit 
adaptée en conséquence.

L’entrée du parking 

« Park & Ride » de 

Louvain-la-Neuve.
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I
l s’agit du dernier Conseil de 
la législature. 

Le premier point est consacré 
au rapport administratif de 
l’année 2017. Celui-ci regorge de 
renseignements intéressants sur 
notre Ville. Il est consultable sur 
www.olln.be (services communaux, 
rapports administratifs).

Beaucoup de points « de routine » 
sont votés à l’unanimité. 

Accord unanime aussi pour 
l’installation d’une caméra ANPR 
(reconnaissance automatique des 
plaques d’immatriculation) sur 
l’avenue des Droits de l’Homme. 
Le financement de cette structure 
métallique est assuré par les 
subsides provinciaux. L’occasion 
d’une dernière joute oratoire entre 
la minorité et le bourgmestre 
Jean-Luc Roland sur l’utilité ou 
pas de caméras de surveillance 
dans la ville.

Pendant quelques semaines, nos 
policiers pourront tester des 
caméras sur le corps (« bodycam »). 
Elles ne tourneront pas en 
permanence ; les citoyens seront 
informés lorsqu’elles seront mises 
en fonction.

Les assemblées générales des 
intercommunales se profilent. Il 
est donné mandat général aux 
conseiller.ères pour y représenter 
la Ville. 

Compteurs « communiquants»
Une seule intercommunale retient 
l’attention : ORES. La conseillère 
Isabelle Joachim fait part des 
inquiétudes suscitées par le projet 
d’installer chez les particuliers des 
compteurs « communiquants». 

Les questions sont nombreuses 
quant au bénéfice réel de ce 
déploiement (pour qui ? ORES ? 
Les fabricants ? Le client ? Le 

rapport coup/bénéfice...), le 
caractère obligatoire de ces 
placements, l’aspect santé 
publique (dont le souci pour les 
personnes hypersensibles puisque 
ces compteurs dits « intelligents » 
seront imposés et fonctionneront 
par ondes électromagnétiques). 

Quant aux raisons de les imposer 
aux consommateurs reliés par des 
compteurs à budget, elles sont 
moins que claires. 

De plus, quelles seront les 
mesures prises pour protéger la 
vie privée, puisque ces compteurs 
sont prévus pour envoyer des 
données ?

Il y a eu peu de débats citoyens sur 
ces questions. Nos représentants 
sont chargés de les transmettre 
par écrit, puis d’intervenir lors 
de l’assemblée générale, afin 
d’obtenir des réponses écrites 
dans un délai raisonnable.

Comme l’INBW s’oriente également 
vers ce type de compteur pour 
l’eau, le conseiller Philippe Delvaux 
propose d’y avoir la même attitude.

Budget du CPAS
Présenté lors du Conseil précédent, 
le projet de budget du CPAS doit 
être approuvé. Le président du 
CPAS Jacques Duponcheel répond 
aux questions qui lui ont été posées 
le mois passé, notamment sur le 
coût de la rénovation de la maison 
acquise au bas de la chaussée de La 
Croix (anciennement La Chaloupe). 
Achetée pour 300.000€, elle 
a fait l’objet d’une rénovation 
beaucoup plus onéreuse que prévu, 
soit une dépense d’un peu plus 
de 800.000€, heureusement 
couverte en partie par un 
subside « logement ». Coût final : 
582.000€ pour 5 logements (un 
communautaire de trois studios 
pour jeunes, un appartement deux 
chambres à loyer modéré, un 

logement d’urgence) et au rez-de-
chaussée, des bureaux et salles de 
réunion notamment pour le service 
d’insertion socioprofessionnelle du 
CPAS. La minorité s’abstient, la 
majorité vote pour. 

Taxe de séjour
Le débat se prolonge au sujet 
de l’augmentation de la taxe de 
séjour de 160 à 200€. Cette taxe 
concerne toute personne résidant 
dans notre commune sans y être 
domiciliée. 

L’échevin des Finances David da 
Câmara Gomes explique que la 
Ville a reçu récemment l’avis du 
Bureau du Plan selon lequel il 
faudra faire face l’an prochain à 
une indexation des salaires, soit 
environ 200.000€. A la recherche 
de ressources, le Collège a estimé 
que les personnes non domiciliées 
représentent environ un quart 
de notre population (entre 9 et 
12.000 personnes, sur 40.000). 
Or elles ne paient pas d’impôts, 
ni de taxe locale, et bénéficient 
de tous les services de la Ville. 
Qui plus est, la Région wallonne 
n’en tient pas compte dans la 
dotation du Fonds des communes 
ni du Fonds de l’action sociale, 
uniquement basées sur le nombre 
de personnes domiciliées… alors 
que c’est une des principales 
ressources des villes et communes. 

Fallait-il diminuer des dépenses 
ou des services, comme le 
préconise la minorité (pourtant 
d’avis d’augmenter certaines 
dépenses votées quelques instants 
auparavant)? Fallait-il augmenter 
les recettes auprès des habitants ? 
La majorité a préféré la solution 
de l’augmentation de la taxe de 
séjour qui offre l’avantage de faire 
contribuer tous les habitants (pas 
seulement les étudiants) au budget 
de la Ville. La minorité vote contre, 
la majorité pour.

Le compte rendu de la séance du 20 novembre.

Conseil communal
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« Skatepark »
Autre débat : l’approbation du 
cahier spécial des charges pour 
la création d’un « skatepark » au 
boulevard Baudouin 1er. Ce projet 
est à l’étude depuis deux ans, 
notamment pour une localisation 
acceptable. Des riverains ont 
introduit un recours au Conseil 
d’État, ils ont été déboutés. La 
procédure de sa réalisation peut 
donc enfin être entamée. 

Le conseiller Bernard Gastmans 
demande le report du point : selon 
lui, le Conseil d’État n’a pas été 
correctement informé. 

L’échevin de la Jeunesse Benoît 
Jacob explique que si certains 
points sont encore imprécis, 
c’est parce qu’il veut consulter 
les usagers afin de rédiger une 
charte (notamment  dans le but de 
réduire au maximum les nuisances 
sonores). 

Malgré l’appui de la minorité et 
de deux autres conseillers Ecolo, 
Bernard Gastmans n’obtient pas 
le report. Le projet est approuvé 
par 16 voix contre 15.

Merci aux conseillers sortants
Après une brève séance à huis 
clos - qui voit la nomination à 
titre définitif du directeur général 
Grégory Lempereur et de la 
directrice générale adjointe Karin 
Pire - se déroule une sympathique 
séance de remerciements aux 14 
conseillers et membres du Collège 
sortants.

Le président Hadelin de Beer 
de Laer et la cheffe de groupe 
MR Bénédicte Kaisin ont un 
mot aimable pour toutes ces 
personnes qui ont participé 
pendant quelques mois - voire 6, 
12 et même 18 ans ! - aux réunions 
du Conseil : Anita Rigot, Béatrice  

Evrard, Fatou Coulibaly, Bernard 
Gastmans, Bernard Liétar Lucette 
Moyse, Karin Tournay, Julien 
Tigel Pourtois, Nelly Roobrouck, 
Monique Misenga, Patrick Piret-
Gérard, Jacques Duponcheel, 
Michel Beaussart et Jean-Luc 
Roland.

Pour remercier Jean-Luc Roland, 
les échevins Cedric du Monceau et 
Annie Galban se joignent au chœur 
formé par Hadelin de Beer de Laer 
et Bénédicte Kaisin.

S’en suit une remise de fleurs et 
de bouteilles de vin du millésime 
d’entrée au Conseil, le  partage du 
verre de l’amitié… ■

Les conseillers et membres du Collège sortants.

Le compte rendu de la séance du 18 décembre.

L
a bourgmestre Julie Chantry 
annonce son intention 
d’évoquer le contrôle 
de police organisé le 17 

décembre à la gare d’Ottignies 
(qui fait l’objet d’un emballement 
sur les réseaux sociaux) lors du 
quart d’heure de questions, en fin 
de séance.

La conseillère Raphaële Buxant 
demande que ce point soit plutôt 
ajouté à l’ordre du jour et fasse 
l’objet d’une motion pour le respect 
des droits humains à Ottignies-
Louvain-la-Neuve.

Le président Yves Leroy rappelle le 
règlement du Conseil, qui prévoit 
l’ajout d’un point uniquement en cas 
d’urgence.

La majorité considère que le point 
est d’actualité mais pas urgent.

Raphaële Buxant considère au 

contraire qu’il y a urgence : le parti 
Kayoux souhaite qu’une enquête 
soit menée, et celle-ci sera plus 
efficace si on réagit vite.

La bourgmestre répond que c’est 
elle qui exerce la responsabilité 
sur la police. C’est donc à elle de 
solliciter une enquête (ce qu’elle a 
fait) et pas au Conseil.

La conseillère insiste. L’urgence 
est donc mise au vote. Seules les 
conseillères Kayoux votent pour, le 
conseiller Jacques Otlet s’abstient.
Le point sera donc évoqué en fin 
de séance (lire page 26).

Police et participation
La bourgmestre demande de voter 
le compte 2017 et le budget 2019 
de la zone de police.

Le conseiller Jacques Otlet annonce 
que son groupe va les voter 
mais regrette que pour arriver 

à l’équilibre au budget « il a fallu 
taper un fameux paquet dans les 
réserves. A politique égale, il n’en 
reste plus que pour 3 ou 4 ans. »

Julie Chantry met le budget en 
parallèle avec le compte 2017, 
dont le boni de 87.000€ confirme 
qu’il y a toujours une différence 
entre le budget et le compte. Mais 
c’est vrai qu’à terme, il faudra sans 
doute prévoir une augmentation de 
la part communale.

La bourgmestre présente d’autres 
points de police : l’achat de véhicules, 
d’armement, de gilets pare-
balles… ainsi que des règlements 
complémentaires sur la circulation 
routière. Les conseillères Kayoux 
s’abstiennent sur tous les points. 
Elles annoncent qu’il en sera 
ainsi le temps que leur parti 
organise l’assemblée citoyenne par 
laquelle doivent passer toutes les 
décisions. Raphaële Buxant justifie 
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le délai nécessaire, le président 
lui demande de bien vouloir rester 
dans le sujet.

« Le parti Avenir encourage aussi 
la participation citoyenne, j’invite 
nos habitants à consulter notre 
site », enchaîne l’échevin Cedric 
du Monceau (NDLR : message à 
Kayoux, pour leur signifier qu’ils ne 
sont pas les seuls à représenter 
les citoyens).

« Restons dans le sujet ! », insiste 
Yves Leroy.

Les Kayoux demandent si les points 
relatifs à la circulation routière 
feront l’objet de réunions publiques, 
dans le cadre du Plan Communal 
de Mobilité (PCM). L’échevin en 
charge de la Mobilité David da 
Câmara Gomes répond que le PCM 
en discussion concerne Louvain-la-
Neuve. Il s’agit ici de règlements 
concernant Ottignies.

Urbanisme et participation
L’échevin de l’Urbanisme Cedric du 
Monceau demande d’approuver le 
renouvellement de la Commission 
Consultative d'Aménagement 
du Territoire et de la Mobilité… 
procédure habituelle, suite à 
l’installation du nouveau Conseil 
communal. Il fait appel aux habitants 
qui ont des compétences dans les 
matières traitées par la CCATM : 
énergie, mobilité, architecture, 
agriculture…

La conseillère Raphaële Buxant 
demande s’il est possible d’aller 
« un cran plus loin », car il n’y a pas 
d’échanges entre les citoyens et la 
CCATM, dit-elle.

L’échevin évoque les enquêtes 
publiques, qui sont annoncées sur 
le site internet de la Ville.

La conseillère demande que la 
CCATM intervienne « plus en 
amont ».

Le conseiller Nicolas Van der 
Maren estime que la CCATM 
intervient justement « en amont » 

des décisions. Elle est composée 
de citoyens très actifs et ceux 
qui souhaitent y participer sont 
les bienvenus, c’est justement 
l’objet du point soumis au vote du 
Conseil. « Si les avis de la CCATM 
sont systématiquement joints aux 
dossiers soumis au Conseil, ce 
sera là une amélioration. »

L’échevin suggère aux Kayoux 
d’échanger avec la conseillère 
Natacha Legrand, l’actuelle 
présidente de la CCATM, 
nouvellement élue au Conseil 
communal.

Subventions et suppléments
Les conseillers votent plusieurs 
subventions (les Kayoux continuent 
de s’abstenir) : aux écoles de 
devoirs organisées par l’AMO La 
Chaloupe, à l’académie de musique, 
aux écoles fondamentales non 
communales pour l’accueil des 
élèves avant et après les cours et 
lors de la garderie du repas de midi, 
à Pro Velo, à Taxistop et Wibee, à 
diverses associations culturelles.

Plusieurs points de travaux sont 
inscrits à l’ordre du jour pour 
dépassement de plus de 10% 
du montant de l’estimation lors 
de l’adjudication : l’entretien des 
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voiries en 2017, l’aménagement 
d’un accès au parking du complexe 
sportif de Blocry, la restauration des 
écuries et de la cour de la Ferme 
du Biéreau. L’échevin en charge des 
voiries David da Câmara Gomes 
évoque une situation « classique » en 
fin de Plan triennal (pour l’obtention 
de subsides) : les communes 
ont tendance à surcharger leur 
extraordinaire, pour terminer les 
dossiers en urgence. Le secteur du 
bâtiment – bien informé de cela – 
remet dès lors des prix plus élevés. 

Le conseiller Dominique Bidoul 
regrette des prix unitaires et des 
dépassements « effarants ». A titre 
d’exemple, il a épinglé un poste 
estimé à 2,50€ devenu 75€ lors de 
l’adjudication. « Des dépassements 
aussi importants - et récurrents  - 
me choquent . Je m’abstiendrai 
dorénavant sur ce genre de 
dépenses supplémentaires qui ne 
se justifient pas. »

L’échevin répond que certains prix 
unitaires sont très élevés justement 
parce qu’il s’agit de petites quantités.

Le conseiller Nicolas Van der Maren 
propose de prévoir une marge au 
moment de l’estimation, puisque 
les dépassements sont récurrents.

Le conseiller Hadelin de Beer de 
Laer note qu’il est question ici 
de trois dossiers, pour combien 
d’autres qui ne dépassent pas 
l’estimation. « Le but est d’obtenir 
les meilleurs prix, pas d’éviter que 
les dossiers reviennent au Conseil. »

La minorité s’abstient, la majorité 
vote pour.

A ce moment le président rappelle 
les Kayoux à l’ordre : le règlement 
du Conseil n’autorise pas que leurs 
sympathisants, dans le public, 
viennent leur souffler la position 
à adopter (NDLR : les échanges 
continueront par la suite avec le 
public, via des mots écrits).

Budget de transition
L’échevin du Budget et des Finances 
Philippe Delvaux présente le 
budget communal 2019, établi 
par le Collège précédent en fin de 
mandature. L’ordinaire présente 
un boni de 255.000€ à l’exercice 

propre. Les dépenses atteignent 
45,5 millions d’euros (16,4 
pour le personnel, 8,4 pour le 
fonctionnement, 14,6 pour les 
transferts et 6,1 pour la dette). 
Quant aux recettes, les additionnels 
à l’Impôt des Personnes Physiques 
(IPP) demeurent à 6,7%, et 2100 
centimes additionnels pour le 
précompte immobilier. 

Philippe Delvaux rappelle que la 
taxe de séjour a augmenté de 160 
à 200€. Il explique le recours à 
un crédit fictif de 800.000€, qui 
représente une somme qui ne sera 
sans doute pas dépensée (tous les 
projets prévus au budget ne seront 
pas réalisés). Il présente aussi les 
projets prévus à l’extraordinaire 
(13,2 millions d’euros).

« Une nouvelle mandature débute. Il 
y aura une déclaration de politique 
générale au Conseil de janvier, 
et notre nouveau Programme 
Stratégique Transversal (PST) avant 
la fin de l’été. Le nouveau Collège y 
fera part de ses choix, dont il sera 
tenu compte pour l’élaboration des 
prochains budgets. »

La majorité s’est engagée à soutenir 
davantage la participation citoyenne. 
Un budget d’environ 100.000€ y est 
déjà consacré, dont du personnel 
mis à disposition  (30.000€), un 
projet participatif pour le SOL de 
L’esplanade (40.000€)… « On 
s’engage à ce qu’il y ait une ligne 
budgétaire spécifique, lors de la 
première modification budgétaire », 
annonce l’échevin.

La conseillère Raphaële Buxant 
demande qu’un budget soit consacré 
à la formation des citoyens, pour 
qu’ils puissent comprendre le 
budget communal. L’échevin répond 
il n’est pas nécessaire de prévoir 
un budget : il s’engage à l’expliquer.
Dans la foulée, on apprend que 
le budget de 50.000€ qui était 
alloué au Cinéscope, pour sa 
programmation « alternative », a 
été supprimé.

« Il a fallu sabrer dans les dépenses », 
explique l’échevin de la Culture 
David da Câmara Gomes. « Il nous 
a semblé que le Cinéscope avait 
la plus grande capacité de résister, 
et nous avions les mains libres en 

ce qui le concerne. C’était plus 
difficile pour d’autres subsides, 
car nous sommes souvent 
engagés au travers de conventions 
pluriannuelles. »

David da Câmara annonce qu’il a 
également été décidé de ne pas 
organiser « Louvain-les-Bulles » en 
2019, vu l’investissement que cela 
représente pour un seul week-end 
d’animations.

Philippe Delvaux regrette que les 
autres niveaux de pouvoir mettent 
la pression sur les communes en 
les chargeant de tâches nouvelles, 
de contraintes supplémentaires… 
en tardant à leur allouer les moyens 
auxquels elles peuvent prétendre 
pour les assumer.

Les conseillers du MR ont compris 
qu’il s’agissait d’un budget de 
transition. Ils regrettent qu’il n’y 
ait plus aucune marge au budget 
ordinaire. « Il faut recourir aux 
réserves et provisions pour 
675.000€, et à une écriture 
comptable exceptionnelle de 
800.000€ (NDLR : crédit fictif) », 
constate le conseiller Jacques 
Otlet, qui déplore aussi le gel 
des subventions à la zone de 
police et au CPAS, malgré les 
indexations programmées des 
salaires. Il évoque le rapport des 
fonctionnaires dirigeants, à lire 
dans les annexes du budget : « Ils 
se lâchent et dénoncent avec force : 
les dépenses de fonctionnement 
sont sous-estimées de 500.000€, 
les dépenses de personnel 
insuffisantes en rapport avec les 
besoins des services… ».

9 conseillers de la minorité 
s’abstiennent, sur le budget 2019.

Numérique et éthique
Les conseillers approuvent l’achat 
de matériel informatique pour les 
services de la Ville. Les Kayoux 
s’abstiennent. Raphaële Buxant 
demande de se tourner vers des 
marques « qui vont vers un maximum 
d’éthique » et recommande de se 
baser sur le rapport d’Amnesty.

L’échevin en charge du Numérique 
Philippe Delvaux signale qu’il s’agit 
de remplacer des ordinateurs qui 
ont 8 ans et qui doivent s’intégrer 
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Emballement sur les réseaux sociaux
Un citoyen a interpellé les représentants des partis 
politiques de notre Ville pour leur faire part de la façon 
dont il a été témoin d’une intervention policière, le 17 
décembre à la gare d’Ottignies.

Il raconte, vidéos à l’appui, qu’il a assisté à « une rafle 
policière de migrant.e.s organisée avec la coopération 
d’agents de la SNCB ». Il évoque des insultes racistes 
envers les migrant.e.s. Il explique qu’il a lui même été 
insulté et menacé parce qu’il filmait la scène. Arrêté 
administrativement par notre police locale et emmené 
au commissariat, il s’indigne de ne pas y avoir reçu à 
boire, de ne pas avoir pu appeler sa famille…

« Une enquête sera menée au sein de la police locale. 
Voire plusieurs enquêtes, puisque ce citoyen a menacé 
de déposer plainte auprès du Comité P », a annoncé 
la bourgmestre Julie Chantry à l’issue du Conseil 
communal du 18 décembre.

De nombreuses personnes - dont le citoyen concerné, 
semble-t-il - ont rejoint le public au milieu de la séance 
du Conseil, pour entendre les explications des élus.

Pas une « rafle »!
Julie Chantry a d’abord résumé les faits : le contrôle 
dont ce citoyen a été témoin était consécutif à un 
appel à l’aide d’un ou plusieurs accompagnateur(s) 
SNCB soudainement débordé(s) par la présence d’une 
soixantaine de personnes ne possédant pas de titre de 
transport, dans un train. La police d’Ottignies-Louvain-
la-Neuve étant plus rapidement sur place que la police 
des chemins de fer, les équipes locales ont pris position 
à l’arrivée du train afin de :
1. Sécuriser les quais
2. Éviter les bagarres
3. Eviter les traversées des voies ferrées
4. Eviter les troubles à l’ordre public
5.  Accessoirement contrôler les personnes présentes

La police a agi comme elle l’aurait fait si les 
accompagnateurs avaient été confrontés à des 
supporters éméchés… ou à n’importe quel groupe 
(d’une telle importance) sans titre de transport. Il 
semble qu’il s’agissait ici effectivement de migrants.

A l’arrivée du train, ces personnes ont tenté de prendre 
la fuite ; une dizaine d’entre elles ont été interceptées, 
les autres se sont encourues au travers des voies, 
heureusement sans incident. Les personnes interpellées 
ont été placées en ligne pour garantir leur identification 
en attendant l’arrivée de la police des chemins de fer.
Julie Chantry a insisté sur le fait qu’il ne s’agissait 
absolument pas d’une action planifiée à l’encontre de 
migrants. 

20 minutes au commissariat
La bourgmestre a expliqué pourquoi le citoyen avait 
fait l’objet d’une arrestation administrative (très 
temporaire : il est resté 20 minutes au commissariat). 
En encourageant les autres citoyens à s’opposer à 
l’intervention de la police, il risquait de faire dégénérer 
une situation déjà tendue. 

Au final, seuls cinq des migrants (sur une soixantaine) 
ont été interpellés par la police des chemins de fer. La 
police locale n’a arrêté que le citoyen.

Quant à l’accompagnateur de train, il aurait été suspendu 
par la SNCB suite aux propos non respectueux des 
droits humains qu’on entend sur les vidéos.

Julie Chantry a regretté l’emballement sur les réseaux 
sociaux. 

« Les droits de ce citoyen ont-ils été respectés ou non ? 
Je ne suis pas capable de vous le dire à ce stade. 
Comme tous les conseillers ici, j’ai été interpellée par 
ce que j’ai vu dans la vidéo, qui ne correspond pas à 
notre projet de ville, à nos idéaux... L’enquête - ou les 
enquêtes - nous permettra de faire la lumière sur ce 
dossier. »

La bourgmestre a insisté sur le fait que notre Ville s’était 
toujours montrée accueillante à l’égard des migrants - le 
Conseil communal a notamment voté une motion pour 
s’opposer aux visites domiciliaires - défendait la liberté 
d’expression, accordait une attention particulière aux 
droits des citoyens et plus généralement aux droits 
humains.

dans le parc existant. On passe par 
une centrale d’achats. Il s’engage 
à discuter avec les responsables 
des centrales d’achats pour leur 
demander de respecter au mieux 
les critères éthiques.

Les conseillers approuvent (moins 
2 abstentions) un engagement 
complémentaire de 20 jours pour 
le travail – par l’intercommunale 
IMIO – de modernisation des sites 
internet de la Ville, du Centre 

culturel et de l’Office du Tourisme.

« Il est temps que la Ville modernise 
son site, mais aussi qu’elle soit 
présente sur les réseaux sociaux. 
Le fait qu’elle ne s’y trouve pas 
permet à des sites parallèles 
d’exister, ce qui crée une confusion 
auprès de la population », estime la 
conseillère Nancy Schroeders.

L’échevin explique que le Collège se 
penchera sur cette question lors 

de l’élaboration de son prochain 
PST. La bourgmestre Julie 
Chantry remarque que si le site 
de la Ville a besoin d’une refonte, 
il reste néanmoins très fonctionnel 
(NDLR : les citoyens peuvent aussi 
s’abonner à la lettre d’information 
électronique (www.olln.be) et à 
l’application Wallonie en Poche, 
pour être informés sans devoir 
faire la démarche de se rendre 
sur le site).
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Plouf !
La conseillère Raphaële Buxant 
stupéfie l’assemblée lorsqu’elle 
considère que la population n’a pas 
été informée des raisons du choix 
de construire une nouvelle piscine. 
« Pourquoi pas la rénovation des 
anciennes ? Ce dossier se discute 
de façon hermétique », dit-elle. 
Elle propose de mettre en place 
un groupe de travail incluant des 
citoyens, pour revoir ce projet.

Les conseillers de la majorité et ceux 
du MR sont excédés. Combien de 
discussions au Conseil communal, 
d’articles dans le Bulletin communal 
et dans les journaux, depuis 
plusieurs mois…

« Si à chaque Conseil on doit 
repasser les décisions qui ont été 
prises dans le passé, on ne va pas 
s’en sortir », constate le conseiller 
Cédric Jacquet.

Le conseiller Hadelin de Beer de 
Laer invite les Kayoux à lire les PV 
et comptes rendus des Conseils, en 
ligne sur le site internet de la Ville. 

« Si vous nous interpellez de façon 
systématique, nos Conseils, qui se 
terminent déjà tard, risque de se 

terminer plus tard encore… ce qui 
sera difficile pour tout le monde. Il 
faut rester dans l’objet des points », 
ajoute la bourgmestre Julie Chantry.

« On n’a pas attendu l’intervention 
d’aujourd’hui pour prendre contact 
avec les utilisateurs des piscines : 
les clubs, l’Adeps, l’UCL pour la 
formation des professeurs en 
éducation physique et kiné... On va 
essayer de répondre au maximum à 
leurs demandes », promet l’échevin 
des Sports. Et Benoît Jacob 
d’interroger : « combien de fois par 
an allez-vous à la piscine ?! » Quand 
Raphaële Buxant répond qu’elle n’y 
va pas, le débat est clos.

Travaux à La Croix
Le conseiller Dominique Bidoul 
demande pourquoi le délai 
d’exécution doit être prolongé de 
30 jours pour l’aménagement de 
deux classes dans les combles, à 
l’école de La Croix.

L’échevin en charge des Bâtiments 
Abdel Ben El Mostapha répond 
qu’il s’agit d’éviter les nuisances 
(sonores notamment) quand les 
cours se donnent. L’entrepreneur 
profitera des vacances d’hiver pour 
poursuivre les travaux. Le nettoyage 

est prévu le 4 janvier. Les finitions 
(placement des faux plafonds) 
seront effectuées le 21 janvier, 
quand les élèves seront en classe 
de dépaysement.

Quart d’heure de questions
Les conseillers se penchent sur 
une proposition de Cédric Jacquet : 
que la Ville se porte candidate pour 
accueillir la conférence sur le climat 
« COP 26 » en décembre 2020.

La majorité est enthousiaste. La 
bourgmestre Julie Chantry signale 
qu’il ne faut cependant pas minimiser 
les coûts que cela engendrera. 
Une analyse de faisabilité devra 
être menée, et nos partenaires 
consultés - la collaboration de l’UCL 
est nécessaire - avant de confirmer 
cette candidature. 

La conseillère Raphaële Buxant est 
« contente d’apprendre que le MR 
se convertit ».

La conseillère Nancy Schroeders 
soupire : « les jugements à l’emporte-
pièce, franchement… ».

Après quoi la bourgmestre évoque 
l’intervention policière à la gare 
d’Ottignies (lire page 26). ■

Cérémonie des jubilaires

Q
uelque 19 couples qui 
fêtaient leur anniversaire 
de mariage (65, 60 
et 50 ans) dans la 

seconde moitié de l’année 2018 
étaient reçus par les autorités 

communales, le 24 novembre, à 
l’hôtel de ville d’Ottignies.

Après la présentation de leurs 
parcours de vie respectifs - par le 
bourgmestre (jusqu’au 3 décembre 

2018) Jean-Luc Roland et l’échevine 
de l’Etat civil Annie Galban  - ils 
ont posé pour la traditionnelle 
photo de famille, dans la salle des 
mariages. ■ 
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Visite d’Etat
Emmanuel et Brigitte Macron, le Roi Philippe et la Reine Mathilde, 
étaient à Louvain-la-Neuve, le 20 novembre.

L
e Président français 
Emmanuel Macron et le 
Premier ministre Charles 
Michel ont échangé avec les 

étudiants de l’UCLouvain sur l’avenir 
de l’Europe, le 20 novembre à 
l’Aula Magna. Ils y ont été accueillis 
par le recteur Vincent Blondel, le 
gouverneur Gilles Mahieu et le 
bourgmestre Jean-Luc Roland.

Après le débat, Emmanuel et 
Brigitte Macron, le Roi Philippe et 
la Reine Mathilde se sont retrouvés 
à hauteur du  Pont Neuf, pour un 
bain de foule jusqu’au Musée L, où 
ils étaient attendus pour déjeuner.

De nombreux élèves, des étudiants, 
des habitants s’étaient massés 
tout le long du parcours, pour les 
apercevoir.

Dans la foule, deux habitantes du 
quartier de L’Hocaille, Martine 
Renders et Madeleine Beetz. 
Elles ont fait connaissance devant 
la barrière Nadar, toutes deux 
admiratrices du couple présidentiel 
français. L’occasion leur a été 
donnée d’embrasser Brigitte 
Macron. « Je lui ai dit qu’on les 
adorait. Je l’ai encouragée à 
continuer à soutenir le président », 
raconte Martine Renders. « Je suis 
vraiment très heureuse de les avoir 
vus ». ■

Environs de L’esplanade
Un processus participatif : posez votre candidature !

N
otre Ville est consciente 
des enjeux liés au futur 
de la zone entourant 
le centre commercial 

de L’esplanade et la gare de 
Louvain-la-Neuve. Elle y souhaite 
un développement harmonieux, 
conforme aux attentes des citoyens.

Dans ce but, elle lance un processus 
participatif, conjointement au 
processus urbanistique SOL ( Schéma 
d’Orientation Local de l’entrée Nord-
Est de Louvain-la-Neuve ).

Ce processus sera encadré par 
le bureau Espace Environnement, 
neutre et indépendant. Il offrira un 
cadre propice au dialogue entre 
les différents acteurs, il éclairera 
les décisions du Collège quant aux 
options à privilégier pour l’avenir de 
cette zone. 

Des ateliers participatifs - constitués 
sur base d’un appel à candidatures - 
se réuniront à plusieurs reprises, 
de mars à juin, pour formuler des 
propositions, analyser les idées, 
croiser les avis…

Bienvenue à la réunion d’information 
sur ce processus, le mercredi 20 
février, à 20h, dans l’auditoire C12 
de l’Institut Cardijn (rue de l’Hocaille, 
10, à Louvain-la-Neuve).

Vous souhaitez faire partie des 
ateliers ? Posez votre candidature 
via le formulaire disponible sur le 
site « www.sol-llncentre.be » ou par 
courrier (en y précisant adresse, âge, 
profession, motivations) adressé à   
Service Participation, Espace Cœur 
de Ville, 2, à 1340 Ottignies. Au plus 
tard le 27 février. ■

sol-llncentre@olln.be
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« Smart City »

D
e nombreuses communes 
se sont lancées dans 
la dynamique des 
villes intelligentes, les 

« smart cities ». Elles utilisent les 
technologies de l’information et de 
la communication pour améliorer 
les services existants et répondre 
à divers besoins.

Notre Ville a déjà initié quelques 
démarches « smart city » lors 
de la mandature précédente : 
création d’un Conseil Consultatif 
du Numérique (CCN), mise en 
place d’une gestion intelligente des 
consommations d’énergie dans 
les bâtiments publics, partenariat 
« Smart City Live Lab » avec 
Proximus…

Rendre une ville intelligente ne se 
limite pas à choisir une technologie. 
Une démarche « Smart City » 
nécessite de s’inscrire dans un 
questionnement plus large. La 

grande variété des domaines 
concernés par le numérique rend 
essentielle la conception d’une 
stratégie à long terme à laquelle 
toutes les parties prenantes 
doivent pouvoir participer, 
s’identifier et trouver une réponse 
à leurs besoins.

La Ville sollicite votre avis !
Répondez au sondage accessible 
sur le site smartcity.olln.be (une 
copie papier peut vous être 
envoyée, sur demande), avant le 
31 mars.

Participez à nos séances 
d’information, le mercredi 13 
mars :

•  à 14h au n°28 du clos Marie 
Doudouye (maison de quartier 
du Bauloy) ;

•  à 17h à l’antenne communale 
de Louvain-la-Neuve, voie des 
Hennuyers ;

•  à 20h à hôtel de ville d’Ottignies, 
av. des Combattants.

Inscription souhaitée : smartcity@
olln.be , 010 / 43 60 16 (aussi 
pour poser vos questions).

Le calendrier de ce sondage cadre 
dans le planning de l’élaboration 
du Programme Stratégique 
Transversal (PST) que le Collège 
élaborera pour la fin de l’été, qui 
reprendra les principaux projets 
pour les six années de la nouvelle 
mandature.

Le suivi de ce sondage et des 
projets « smart city » est organisé 
par le CCN. Pour rappel, ce Conseil 
est ouvert à tous les citoyens : 
010 / 43 61 70, affairessociales@
olln.be ■

Ho Ho Ho… La Croix !

L
’an dernier, nous avions 
photographié les pulls de 
Noël des institutrices – et 
un instituteur – de l’école 

communale de La Croix, à l’occasion 
de la fête de l’école.

Cette année, tout le monde a enfilé 
son jacquard, le 20 décembre, pour 
une magnifique photo de famille. On 
a frappé dans les mains, tapé des 
pieds, gardé le manteau jusqu’à la 
dernière minute. Et quand on l’a 
retiré, c’était Noël dans la cour !

Bravo aux grands-mères auteures 
de plusieurs des tricots : les enfants 
étaient fiers de nous annoncer que 
ce bonhomme de neige pour l’un, 
cette étoile pour l’autre, étaient 
nés sous les doigts agiles de leurs 
mamies. ■

Participez à l’élaboration de notre stratégie.
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Alzheimer Café
L’Alzheimer Café d’Ottignies vous accueille le 4e lundi de 
chaque mois (hors fériés et congés scolaires) à la Maison 
de la Citoyenneté (rue des Deux Ponts, 15).

Envie d’échanger, de débattre, de s’informer sur la maladie 
d’Alzheimer (ou une maladie apparentée) ? 

Un Alzheimer Café est un lieu de rencontre en milieu non 
médicalisé où l’accent est mis sur la convivialité. On s’y 
réunit autour d’une boisson, d’un gâteau, de chocolats… 
pour poser des questions concrètes sur la vie de tous les 
jours avec Alzheimer et discuter de façon informelle.

Prochaines dates: les 25/02, 25/03, 27/05, 24/06, 
23/09, 25/11, de 14 à 16h. Participation gratuite.

Arc-en-Ciel en mars
La 65e édition de l’Opération Arc-en-Ciel 
se déroulera du 15 au 17 mars. Cette 
opération a pour objet de récolter des 
vivres non périssables qui seront ensuite 
distribués auprès d’institutions accueillant 
des jeunes placés par le juge de la 
jeunesse, d’associations en milieu ouvert 
ou en charge de l’accueil extrascolaire, 
toutes reconnues par la Fédération 
Wallonie-Bruxelles.

La Fédération nationale des Patros 
s’associe à cette action pour récolter du 
matériel pour les enfants défavorisés de 
leurs groupes : sacs à dos, lits de camps 
et sacs de couchage en bon état.

Merci de réserver un bon accueil aux 
bénévoles qui frapperont à votre porte.

Merci ! 

M
erci aux représen-
tants de l’administra-
tion communale et 
du CPAS, du Centre 

Hospitalier Neurologique William 
Lennox, du Cercle du Lac, du 
groupe IDEWE, de Partena… qui 

ont participé à la 1ère édition de la 
« Course des Pères Noël » organi-
sée par notre Ville, le 14 décembre 
à Louvain-la-Neuve.

Réunis à hauteur du Parc de la 
Source, ils ont d’abord suivi une 

séance d’échauffement animée par 
les Pères Noël professionnels de Fit 
for Fun Ottignies. Une ambiance de 
folie, en musique, pour oublier la 
température extérieure : un degré 
à peine, brrr ! 

Après le décompte, les Pères et 
Mères Noël se sont élancés en 
direction du Musée Hergé, de la 
rue Charlemagne, de la Grand-
Rue, de la rue des Wallons… un 
parcours de 2,5km au total, qu’ils 
ont effectué une, deux, trois, voire 
4 fois pour les plus courageux 
d’entre eux ! Bravo !

Un chèque de 1190€
L’échevin des Affaires sociales 
Benoît Jacob, l’assistante sociale 
Pascale Verraghenne et l’attachée 
de presse de la Ville Marie-Claire 
Dufrêne ont rejoint le « cube » de 
Vivacité à Nivelles, le 19 décembre, 
pour y déposer un chèque de 
1190€. ■

Quelque 120 Pères et Mères Noël se sont inscrit(e)s à la 1ère édition de la « Course des Pères Noël » organisée 
par notre Ville, au profit de l’opération de solidarité de la RTBF «Viva for Life ».

02 / 510 61 88
https://alzheimer.be/nos-activites/ 
alzheimer-cafe/ 
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Avenue des Combattants, 26 - 1340 Ottignies 

 www.funeraillesdebroux.be

Tél : 010/ 41 42 91

FUNÉRAILLES DEBROUX SPRL

FUNERARIUM À OTTIGNIES

Chaussée de Wavre 362, 1390 Grez-Doiceau • 010 84 15 28 

 infogrez@bigmat.be • www.bigmatgrezdoiceau.be

Showroom
 de 8h30 à 18h du lundi au vendredi et le samedi de 8h30 à 13h

Comptoir matériaux
 de 6h30 à 18h du lundi au vendredi et le samedi de 7h à 13h

BIGMAT GREZ-DOICEAU, bien plus que des matériaux

Venez découvrir les dernières tendances
carrelages, sanitaires, bois et peintures

BIEN PLUS QUE DES MATÉRIAUX
®
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L
a candidature de notre Ville 
à l’appellation wallonne 
« Commune zéro déchet » 
a été retenue en août der-

nier. A la clé, un accompagnement 
de deux ans par l’ASBL Espace En-
vironnement pour mettre en place 
une dynamique « zéro déchet » à 
Ottignies-Louvain-la-Neuve.

Un Comité de pilotage sera consti-
tué, pour identifier les dynamiques 
déjà existantes et établir un plan 
d’actions.

Boîte du réemploi  
Notre Ville entretien depuis long-
temps des contacts avec Restor 
(ex-Ressourcerie de la Dyle), no-
tamment pour l’enlèvement des 
encombrants.

Restor a imaginé d’aller chercher 
les encombrants dans les entre-
prises au moyen d’une « Boîte du 
réemploi », sorte de conteneur 
placé sur une remorque.

La remorque a été utilisée pour la 
première fois par la société IBA, 
du 14 au 21 novembre. Installée 
à l’extérieur de la nouvelle usine 
(zéro énergie) d’assemblage et 
test des cyclotrons, elle a permis 
à tous les employés qui le souhai-
taient de se débarrasser d’objets 
devenus inutiles pour eux mais qui 
pourront servir à d’autres.

La Cérousienne Barbara Collette, 
du département Communication/
Marketing d’IBA, en a profité pour 
se défaire d’une planche à repas-
ser, d’une trottinette et de vête-
ments.

« La Ville nous a proposé d’ac-
cueillir la remorque à titre gratuit 
(NDLR : normalement, cela coûte 
150€ aux entreprises), dans le 
cadre de la Semaine européenne 
de la réduction des déchets », se 
réjouit Sophie Dessart, Sustai-
nability director chez IBA. « Cela 
tombait bien, puisque nous pro-

grammions une semaine « Reuse, 
reduce, recycle » du 14 au 21 no-
vembre. Nos employés ont eu ac-
cès à la remorque tous les temps 
de midi. Nous avons vérifié que 
tous les objets déposés étaient 
valorisables. »

La « Boîte du réemploi » a ensuite 
été accueillie par la société Dapes-
co, puis AGC.

« Nous avions écrit aux entre-
prises d’Ottignies-Louvain-la-Neuve 
en août, pour offrir ce service à 
quatre d’entre elles. Plusieurs 
n’étaient pas intéressées, mais 
elles nous ont communiqué les ac-
tions qu’elles mènent en faveur de 
la réduction des déchets », précise 
l’éco-conseillère Dorothée Hébrant.

Restor a entré tous les objets ré-
cupérés dans un programme in-
formatique, pour pouvoir informer 
chaque entreprise du tonnage de 
déchets évité. ■

Zéro déchet :  
les entreprises participent
La Ville a offert la présence de la « Boîte du réemploi » à trois entreprises de Louvain-la-Neuve, dans le cadre 
de la Semaine de réduction des déchets, en novembre.

Barbara Collette s’est débarrassée d’une planche à repasser, d’une trottinette et de vêtements. Ils feront certainement des heureux.
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L
es végétaux ont déserté 
le lac de Louvain-la-Neuve : 
plus de roseaux, plus de 
stellaires, plus d’algues 

chara…

« On avait remis des nénuphars, 
mais ils ont été brulés tout de 
suite », regrette le garde forestier 
du bois de Lauzelle Jean-Claude 
Mangeot. « Même l’élodée a dispa-
ru. On l’appelle pourtant la peste 
d’eau tellement elle se développe 
vite. Le lac en était couvert et en 
trois semaines, plus rien. Une ca-
tastrophe pour les poissons qui s’y 
cachent et les oiseaux aquatiques 
et subaquatiques qui se nourrissent 
de végétaux. »

La faute à la pollution, sans doute. 
Le site de Louvain-la-Neuve est 
constitué d’un réseau d’égouttage 
séparatif : si les eaux usées sont 
dirigées vers le collecteur de la Dyle 
et la station d’épuration de Wavre, 
les eaux pluviales, elles, arrivent 
directement dans le lac. Il importe 
donc qu’elles soient aussi propres 
que possible. Malheureusement 
certains riverains, commerçants, 

étudiants… l’oublient, jetant des 
liquides pollués dans les avaloirs 
situés sur la voie publique.

« L’eau du lac est redevenue très 
trouble, il faut reminéraliser la vase 
pour espérer retrouver de l’eau 
claire. »

Restaurer les îles 
La première opération de mise en 
assec du lac, en 2009, a été cou-
ronnée de succès. La suivante, en 
2014, fut un fiasco. Jean-Claude 
Mangeot l’explique par le fait que la 
première mise en assec était totale 
et la seconde, partielle.

« Nous allons procéder à une nou-
velle mise en assec totale, comme 
la première fois. Nous allons re-
tirer tous les poissons, le 27 fé-
vrier, et n’en conserverons qu’une 
partie : ce qui est bon au point de 
vue sanitaire, toutes classes d’âge 
confondues, avec une diversité la 
plus large possible. Le reste sera 
récupéré par le Département de 
la Nature et des Forêts (DNF) wal-
lon. »

Le garde forestier estime la quanti-
té de poissons entre 3 et 7 tonnes : 
brochets, gardons, tanches, ro-
tangles, perches… normalement 
pas de carpes. Une partie ira tem-
porairement dans les piscicultures 
de l’UCLouvain.

Le GPEX profitera de l’opération 
pour restaurer les 5 îles flottantes 
et les transformer en récifs dont 
la partie immergée sera entourée 
d’une protection grillagée afin de 
permettre aux petits poissons de 
se protéger contre les prédateurs. 
Un nouveau déversoir sera aména-
gé, pour mieux réguler les masses 
d’eau en cas de fortes pluies.

« Au niveau des rives, nous allons 
essayer de contrôler l’invasion du 
zizana, ce riz stérile qui fait crever 
toutes les autres plantes autour 
de lui. »

Sous eau en octobre
Les promeneurs vont observer un 
paysage lunaire pendant plusieurs 
semaines. Avec un peu de chance, 
ils assisteront aux opérations 
- toujours spectaculaires - de repê-
chage des caddies, vélos, bouteilles, 
chaises et autre mobilier. Ce sont 
les ouvriers du GPEX qui s’y col-
leront, avec l’aide d’étudiants des 
kots à projet de l’UCLouvain, voire 
peut-être de guides et scouts des 
environs.

Il ne faudra pas tenter de jouer les 
Jésus marchant sur la vase, au 
risque de s’y enfoncer jusqu’au cou !

Après quoi, la vase va se minérali-
ser, se craqueler, se transformer 
chimiquement, devenir fertile. Les 
graines enfouies à l’intérieur vont 
retrouver de l’oxygène et commen-
cer à germer. On va voir apparaître 
du plantain d’eau, des épilobes, du 
trèfle d’eau, de la véronique, de 
la menthe d’eau, du mouron des 

Le lac mis en assec
Le service de gestion de l'espace extérieur (GPEX) de l’UCLouvain va vider totalement le lac de Louvain-la-
Neuve dès le 25 février, dans un but sanitaire et de minéralisation de la vase.

La première opération de mise en assec du lac, en 2009, a été couronnée de succès.
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L
e personnel en charge de 
la propreté publique - 26 
ouvriers communaux, ainsi 
que les équipes gérées par 

l’UCLouvain et la Gestion Centre 
Ville pour certaines zones de Lou-
vain-la-Neuve - ne ménage pas ses 
efforts pour nous permettre de pro-
fiter d’une ville propre et accueil-
lante. En 2018, la Ville a acquis 
deux aspirateurs à déchets, qui 
sont venus compléter le matériel 
existant.

Les citoyens ont aussi un rôle à 
jouer: respecter le travail des 
autres en jetant ses déchets aux 
endroits prévus (poubelle, parc à 
conteneurs…), entretenir son trot-
toir (c’est une obligation), entrete-
nir une zone publique toute l’année 
(le travail bénévole des « ambassa-

deurs de la propreté »), participer 
à une opération de nettoyage ponc-
tuelle (Be WaPP)...

Be WaPP 2019
Participez à la grande opération 
de nettoyage de printemps « Be 
WaPP ». Venez nous donner un 
coup de main, en toute convivia-
lité. Sacs et gants seront mis à 
disposition. 
•  Le vendredi 29 mars. A 13h : ren-

dez-vous au parking de la place 
polyvalente voisine de la Ferme du 
Biéreau, à Louvain-la-Neuve.

•  Le samedi 30 mars. A 11h : ren-
dez-vous à l’Office du Tourisme 
de Louvain-la-Neuve, galerie des 
Halles.

•  Le dimanche 31 mars. Deux ren-
dez-vous à 10 h : à l’entrée du 
bois du Buston (Limelette) et au 

potager communautaire « Jardin 
en cœur » au Cœur de Ville d’Ot-
tignies (accès par la rampe de 
parking située au n°20 de l’avenue 
des Combattants).

Vous souhaitez rejoindre une 
équipe active dans votre quartier ? 
Consultez le site internet wallon 
« walloniepluspropre.be/grand-net-
toyage-de-printemps » pour obtenir 
les coordonnées des personnes qui 
ont décidé d’organiser une opéra-
tion de nettoyage. ■

oiseaux, la renoncule scélérate, la 
salicaire… peut-être même du can-
nabis !

« La surface deviendra verte et 
fleurie, comme un marais. Nous y 
planterons des roseaux massettes 
et phragmites. »

La remise sous eau se fera quand 
les végétaux seront arrivés à matu-
rité, vraisemblablement en octobre 
(quand la végétation commencera à 
montrer des signes de faiblesse, an-
nonçant l’arrivée de l’hiver). Il faudra 
une à deux semaines pour que le lac 
retrouve son niveau initial, suivant 
l’intensité des pluies.

Les plantes non aquatiques vont 
mourir : l’eau du lac sera trouble, 
dans un premier temps. En se dé-
composant, elles seront digérées 
par des bactéries et l’eau redevien-
dra claire, après trois semaines 
déjà. C’est à ce moment que les 
poissons seront remis dans le lac : 
à la maison pour Noël ! ■

Une ville propre
Nous sommes tous responsables de la propreté publique.

Essayez le zéro déchet

Participez aux ateliers organisés dans le cadre du 
Festival « Cap transition », le 13 mars à Louvain-la-
Neuve (le festival est organisé du 11 au 14 mars, 
sur la Grand-Place).

De 10 à 13h : cuisine anti-gaspillage, collective 
et participative
Se régaler avec des épluchures, utiliser les restes de 
fromage pour préparer des biscuits, confectionner 
du pain perdu, faire son yaourt maison, composter 
les restes pour faire pousser de nouveaux aliments… 
la cuisine est le lieu idéal pour se lancer dans le zéro 
déchet !

De 13 à 15h: fabrication de Bee'wrap, 
confection d'un sac à partir de vieux t-shirts, 
réalisation d'un Tawashi
Utiliser les chutes de tissus pour créer un doudou 
ou un emballage, un vieux tee-shirt pour créer un 
sac… coudre plutôt qu’acheter !

De 15 à 18h : fabrication de produits d'hygiène
Les produits d’entretien sont composés de substances 
qui nous inquiètent. Réaliser ses produits soi-même : 
une bonne manière de réduire les déchets, en 
prenant soin de sa famille. C’est facile et surtout 
très économique.

Ne jetez pas vos déchets dans la 
nature ! Un chewing-gum mettra 
5 ans à disparaître ; un sac en 
plastique, entre 100 et 1000 
ans ; une bouteille en verre, 
4000 ans !

Emporter une gourde en métal, acheter en vrac… des petits gestes qui, additionnés, peuvent vraiment 
faire la différence !



Plus de 25 années d’expérience  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
www.decoration-massart.be 

 
 
 

Artisan, peintre en bâtiment 
 

Peintures intérieures & extérieures, 
Tapissage, 

Revêtements sols et murs, 
Pose de stores 

 
Pour tout renseignement, contactez-moi au  

0477/45 27 07 
Chaussée de Bruxelles 128 D – 1300 Wavre 

 

 

 

 

 

 

 

 

     Devis  

     gratuits  

 

Eric Mass’art 
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Culture

Le Centre culturel vous invite

Musée du Capitalisme 

Greg et Steve Houben 

Q
uels sont les véritables 
raisons et les risques 
liés au prolongement 
de l’exploitation du parc 

nucléaire en Belgique ? Quelles sont 
les réponses de l’autorité communale 
si un accident atomique devait 
survenir à 61 km de notre ville? 
Quels sont les enjeux climatiques et 
économiques ? Que deviennent les 
déchets ? Comment fonctionne une 
centrale atomique ? Quelles sont les 
alternatives possibles et durables ?

Le Centre culturel d’Ottignies vous 
sensibilise à la problématique 
du nucléaire, jusqu’au 21 mars : 
ateliers, films, rencontres… et une 
exposition jusqu’au 2 mars (« Strike », 
les photos de Lucas Castel).

Tour des cafés
Le Centre culturel vous invite à la 
4e édition du Tour des cafés qu’elle 
organise avec de nombreuses 
associations: Altérez-vous café 
citoyen, Amnesty International 
(groupe 54), bibliothèques 
publiques, Chez Zelle, Collectif des 
Femmes, Génération Espoir, Habitat 
et Participation, Kot Carrefour, 
Maison Arc-en-ciel du BW, Maison 
du Développement Durable, Quand 
les femmes s’en mêlent…

Jusque fin mars, en différents lieux 
de notre ville. Sur le thème « Nous, 
migrant.e.s tissons l’humanité ».

Au programme : expositions, cafés 
(de la transmission, philo-politique, 

engagement, témoignage, musical, 
lecture, cuisine, culture, balade, 
femmes, sciences et société…). 
Entrées gratuites, chacun paie ses 
éventuelles consommations.

Littérature
Le Centre culturel vous propose 
ses « Nuits d'encre », du 15 au 31 
mars. Les invités d'honneur seront 
l’auteure-illustratrice Geneviève 
Casterman et le poète, auteur, 
performer et critique Vincent 
Tholomé. ■

A
près Namur, Bruxelles, 
Gand, Mons, Liège…, c’est 
au Musée L de Louvain-la-
Neuve (place des Sciences) 

que « Le Musée du Capitalisme » 
(initiative citoyenne mise sur pied en 
2012) s’exposera, du 14 février au 
18 avril. Pour s’interroger sur notre 
système économique et culturel à 
travers les origines, espoirs, limites 
et alternatives du capitalisme ; 
aborder des thèmes comme 
l’alimentation, la santé, la culture, 

la consommation ou la finance… 

Pour tous publics, dès 15 ans.

L’exposition sera agrémentée 
d’œuvres de la collection du Musée 
L et de contributions étudiantes sur 
les thèmes de l’enseignement et de 
l’extension du centre commercial.

Nombreuses visites guidées 
(notamment tous les samedis, 
à 14h, sans inscription). Le 18 

avril à 18h, rencontre-débat avec 
l’Association des Habitants  : une 
alternative à l’extension de la zone 
commerciale à Louvain-la-Neuve est-
elle envisageable ? ■

L
es Ottintois Benoit et 
Nathalie Danse-Vande 
Velde, la Néolouvaniste 
Ingrid Catoire-Querton… 

sont à l'initiative de la venue de 
Greg et Steve Houben à la Ferme 
du Biéreau, le 25 avril à 20h30. À 
partir de 18€.

Les bénéfices de ce concert iront 
à l'ASBL Les Amis de Jardin'âges. 
Le projet est d’ouvrir, à Chastre, un 
centre de jour pour 15 personnes 
porteuses d'une déficience men-
tale et, en connexion étroite avec 
 celui-ci, une résidence-services 
pour 30 personnes valides de plus 
de 60 ans. Autour de deux activi-

tés : la culture d'un potager et les 
services hôteliers (repas, buande-
rie, nettoyage des appartements) 
que les personnes porteuses d'un 
handicap pourront rendre aux per-
sonnes âgées. ■

www.poleculturel.be

0474 / 67 25 63
events.jardinages@gmail.com
www.jardinages.be

www.museel.be
010 / 47 48 41
info@museel.be

Entrée gratuite chaque 
premier dimanche du mois



MAISON CROIX-ROUGE

OTTIGNIES LLN COURT-ST-ETIENNE
Rue de Franquenies, 10, à 1341 Céroux-Mousty

010/41.88.66

l’épicerie sociale chez APIDES, Clos de l’Aciérie, 1 à 

Court-St-Etienne, ouverte les mardi et jeudi de 9h à 12h

l’épicerie solidaire Vent du Sud au Placet, Centre Placet Asbl

Place de l'Hocaille, 1 à 1348 Louvain-la-Neuve

la vestiboutique, Boulevard Martin, 3 1340 Ottignies

ouverte du mardi au vendredi de 9h30 à 16h30

le service HESTIA destiné à des personnes isolées

les collectes de sang

les formations (Brevet Européen de Premier Secours, 

secourisme, etc.) 

les animations en maison de repos

la location de matériel sanitaire : 010 41 07 41

+

+

+

+

+

+

+

+

Vous avez envie d’en savoir plus sur nos activités et vous avez 

quelques heures à nous consacrer, nous serons ravis de vous 

accueillir en nos locaux. Vous pouvez également nous 

contacter par mail : MCR.Ottignies@croix-rouge.be

Nous vous en remercions.

Anne Jacobs,

Présidente de la Maison Croix-Rouge
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Loisirs

Nos habitants publient 

Le jardinage vous tente ?
 
Le jardin partagé du Bauloy souhaite renforcer son équipe de jardiniers. 
Le jardin compte, pour l’essentiel, des parcelles individuelles: chaque 
jardinier exploite sa parcelle suivant ses préférences en matière de 
légumes et en fonction du temps dont il dispose.
 
Certains travaux sont exceptionnellement réalisés par l’ensemble de 
l’équipe : taille des haies, entretien des chemins, culture des fraisiers 
(dont la récolte est partagée)...

Les outils de jardinage sont mis à la disposition de chacun. La cotisation 
annuelle s’élève à 10€.

Chasse aux 
œufs
La chasse aux œufs et les 
animations organisées par la 
Ville et le centre commercial 
du Douaire auront lieu le 
samedi 20 avril, dès 14h, sur 
le site de la Ferme du Douaire 
(av. des Combattants, 2, à 
Ottignies). 

Tous les détails dans notre 
Bulletin à paraître la semaine 
du 15 avril.

Deux habitants de Mousty 
( Marie Jadoul et François Genot ) 
ont publié « Traversée intime de 
l'Afrique de l'Ouest » aux Editions 
Weyrich. En vente en librairie et 
sur le site des Editions Weyrich 
(www.weyr ich -ed i t ion .be/
traversee-intime-afrique-ouest). 
21€.

Après « Apprendre à être parent. 
Un défi créatif » (De Boeck), la 
Néolouvaniste Bénédicte Prévost 
a publié « Créons l'école de 
demain » aux éditions Erasme. 
27,50€. En vente notamment au 
Furet du Nord (Louvain-la-Neuve) 
et chez « Le petit bouquineur » 
(Ottignies).

Printemps des sciences
Le thème du Printemps des Sciences 2019 est 
« Elémentaire ! », en référence aux 150 ans du tableau 
de Mendeleïev. 

Envie de vous glisser dans la peau d’un chercheur ? 
Participez à cette grande manifestation de culture 
scientifique, du 25 au 31 mars à Louvain-la-Neuve.

Au programme : ateliers, conférences, spectacles, 
visites de laboratoires, rencontres avec les 
chercheurs… de nombreuses activités gratuites, à 
destination du grand public et des écoles. 

www.scienceinfuse.be 

Bourses aux vêtements 
Le marché aux vêtements d'été (0-18 ans) organisé 
par la Ligue des Familles aura lieu le dimanche 3 
mars, de 10 à 13h, au lycée Martin V, implantation 
des Bruyères (avenue des Arts, 20, à Louvain-
la-Neuve). Inscription jusqu'au 22 février via le 
formulaire publié sur le site www.lfottignieslln.be

0477 / 25 58 59   
(de 17 à 19h, du lundi au vendredi)
olln@liguedesfamilles.be

Une bourse aux vêtements d’été (0-16 ans), matériel 
de puériculture, vêtements et matériel de sport, 
jeux d’extérieur, vélos, trottinettes, rollers, jeux de 
société, livres, DVD… aura lieu le samedi 16 mars, 
de 8h30 à 13h, à l’école du Petit-Ry (avenue Saint-
Pie X, 5, à Ottignies).

Dépôts sur rendez-vous : 
•  via Internet, dès le 25 février :  

https://www.ecolestpiex.be/extra/bourse.html
•  par téléphone : 0477 / 93 76 05  

(de 18h30 à 20h30, entre le 10 et le 13 mars).

0496 / 35 65 01
figeysjacques@hotmail.com



Ouvert 7 jours sur 7

Bld du Centenaire 8 

1325 Chaumont-Gistoux

tél 010 24 34 41 

 

www.labiosphere.be

Pionnière du secteur, La Biosphère a accompagné 

activement l’évolution du bio depuis ses débuts.  

Elle offre une gamme unique de produits…  

Et du frais, plus frais que frais !

100% bio - 100% respect - 100% engagé

La Biosphère privilégie la filière courte ou directe 

quand les produits viennent de l’étranger.  

Elle s’implique dans les relations  

avec ses producteurs comme avec ses clients.  

Elle prend en compte les réalités de terrain  

et s’adapte en fonction des possibilités de chacun  

- à l’exact opposé de la grande distribution  

qui impose à tous ses conditions.

Acheter du bio en filière courte, 
c’est construire DEMAIN !

wavre

LLN

ottignies

participez au projet :  

devenez coopérateur !  

la biosphère se transforme  : 

une coopérative immobilière pour construire  

un nouveau bâtiment 

et 

une coopérative pour accueillir l’activité 

actuelle et celles de nouveaux porteurs de projet 

(boucherie, restauration…)  

infos sur notre site
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Tribune libre

Notre ville possède d’indéniables 
atouts qui font tout son attrait 
et sont une richesse pour ses 
habitants, mais aussi pour tous 
ceux qui habitent à proximité. Cette 
richesse fait d’Ottignies-Louvain-la-
Neuve une ville particulièrement 
attractive.

Au cours des dernières années, de 
nouveaux enjeux ont émergé : la 
société se transforme rapidement, 
entre autres sous l’effet de 
facteurs socio-économiques 
comme le vieillissement de la 
population, l’accélération du 
phénomène de périurbanisation, 
l’augmentation du coût du logement 
et le développement du numérique. 
Aujourd’hui, les citoyens souhaitent 
participer plus activement à la 
gestion de leur ville, la dégradation 
du climat est un fait et les attentes 
sont grandes pour provoquer la 
transition.

La majorité en place pour les six 
prochaines années veut répondre 
positivement et activement à ces 
enjeux au travers de politiques 
dynamiques au service de la qualité 
de vie de tous les habitants.

Dès l’installation du nouveau 
Conseil communal, la bourgmestre 
Julie Chantry, au nom de la majorité 
(Ecolo, Avenir et PS) a tenu d’emblée 
à annoncer la teneur des grands 
axes qui vont fonder l’action de la 
majorité et qui s’articule autour de 
5 axes majeurs :

Premier axe : privilégier une den-
sification autour des centres ur-
bains et ferroviaires afin d’assurer 
un cadre de vie convivial, harmo-
nieux, pourvu d’espaces verts et 
d’espaces collectifs, tenant compte 
de la problématique de la mobilité 
et veillant à offrir des logements 

de qualité, accessibles, où se vit la 
mixité sociale, culturelle et intergé-
nérationnelle.

Deuxième axe : améliorer la mobilité 
en encourageant l’utilisation des 
modes de déplacement alternatifs 
via un maillage efficace des 
transports publics, le renforcement 
d’une politique piétonne et cyclable, 
le soutien aux initiatives de 
véhicules partagés et une réflexion 
approfondie pour privilégier des 
zones plus sécurisantes. 

Troisième axe : mettre en place 
de nouvelles actions en matière 
d’environnement, d’économie 
d’énergie et de gestion des déchets 
cadrant dans l’indispensable 
transition écologique et les objectifs 
de la Convention des Maires. Cela 
comprend un soutien au commerce 
de proximité privilégiant les circuits 
courts, l’approche zéro déchet, la 
collecte des poubelles au poids et 
le recyclage.

Quatrième axe : poursuivre  une 
politique sociale et du CPAS 
visant à renforcer la dignité et 
l’autonomie, qui contribue à 
l’émancipation et qui est marquée 
par une volonté de préserver la 
mixité sociale, notamment par le 
choix de conserver plus de 10% 
de logement public.

Cinquième axe (mais non moins 
important) : intégrer la participation 
citoyenne dans tout projet 
d’envergure à travers des outils 
innovants (comme par exemple 
les panels citoyens, les assemblées 
tirées au sort ou les budgets 
participatifs) et l’adaptation des 
organes consultatifs actuels. 

Ces politiques seront menées dans 
la transparence, gage de bonne 

gouvernance, en tenant compte de 
la transversalité et sans éluder les 
choix budgétaires. 

Tout ceci sera présenté plus 
longuement, à la fin de l’été, dans 
le Plan Stratégique Transversal 
(PST) qui en détaillera les actions 
à mener et les investissements à 
prévoir pour six ans, ainsi que les 
moyens à y consacrer. Votre avis 
est important, n’hésitez pas à nous 
le communiquer. ■

Votre bourgmestre, vos échevin.
es et vos conseillers.ères de la 
majorité Ecolo-Avenir-PS : 

Julie Chantry, Cedric du 
Monceau, Annie Galban-Leclef, 
David da Câmara Gomes, Benoît 
Jacob, Philippe Delvaux, Abdel 
Ben El Mostapha, Marie-Pierre 
Lambert-Lewalle, Jeanne-Marie 
Oleffe, Hadelin de Beer de 
Laer, Isabelle Joachim, Yves 
Leroy, Natacha Legrand, 
Vincent Malvaux, Justine 
Matheï, Nadine Fraselle, Pierre 
Laperche, Basil Gomes, Cecilia 
Torres, Viviane Willems. 

Ville exemplaire
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Minorité

À la suite des élections du 14 
octobre 2018, un collectif citoyen 
siège au Conseil communal ainsi 
qu'au Conseil de l'Action Sociale 
(CPAS) : Kayoux.

Kayoux, c’est qui et quoi ? 
Il y a Géraldine et Raphaële, les 
deux porte-paroles élues au Conseil 
communal, ainsi que Steven, 
conseiller au CPAS. Et ce pour 
une durée de deux ans, afin de 
permettre la rotation. À leurs côtés, 
Xavier, Guillaume, Youri, Corentin, 
Sébastien, Florence, Fabienne, 
Claudine, Steph, JP, Baptiste, 
Patrick, Valérie, Fred, Carmen, 
Aline, Robert, Hadrien, Tanguy… 
et bien d'autres sympathisants 
qui prennent sur leur temps libre 
et familial pour mener au mieux la 
barque "Kayoux".

Nous sommes persuadés que 
les décisions politiques de la vie 
communale peuvent se prendre 
ensemble et de manière pertinente 
au sein d'assemblées citoyennes. 
Des assemblées populaires 
régulières pour se rencontrer, 
apprendre, s'informer et délibérer 
sur des sujets qui concernent 
notre ville. Le rôle de nos deux 
conseillères communales étant 
alors de porter devant le Conseil 
communal les décisions des 
assemblées.

Kayoux c'est une aventure qui se 
construit petit à petit, avec le temps 
qu'il faut... Depuis le 14 octobre, 
quelques cailloux ont ainsi jalonné 
nos premiers pas.

Première assemblée
Le 25 novembre 2018, nous 
mettons la main à la pâte avec notre 
première assemblée citoyenne. Au 
menu, deux ateliers. 

L'un porte sur "comment améliorer 
la participation et l’implication 
politique des citoyens dans notre 
commune ?"  Une cinquantaine de 

participants débattent par tables, 
sous l'égide d'un animateur, puis 
priorisent en assemblée plénière 
les premières mesures à mettre 
en œuvre. Le compte-rendu et 
les résultats sont disponibles sur 
notre site (kayoux.be). Ceux-ci 
nourriront nos interventions aux 
prochains Conseils communaux 
sur les questions relatives à la 
participation.

Le second atelier se penche sur 
un sujet technique et complexe 
qui passe généralement sans 
débats en début de mandature : 
« la délégation des pouvoirs du 
Conseil communal vers le Collège 
en matière de marchés publics ». 
Pour informer la vingtaine de 
citoyens présents, des experts 
du sujet et des élus communaux 
d'autres formations politiques 
sont invités. Les participants ont 
l'occasion de poser leurs questions, 
ils débattent, partagent et ajustent 
leurs opinions lors d'un "débat 
mouvant", puis formulent une 
synthèse plus nuancée que ce qui 
était proposé. Elle est assortie 
de deux demandes : (1) inclure 
des critères environnementaux 
et liés aux droits humains dans 
l'attribution des marchés publics 
(2) rendre publique l'information 
relative à ces marchés. 

Lors du Conseil communal 
d'installation du 3 décembre 
2018, les porte-paroles ont 
transmis cette position sous forme 
d'amendement. La majorité s’est 
engagée verbalement à en tenir 
compte.

Kayoux se frotte... et se pique 
aussi
Lors du premier Conseil communal 
du 18 décembre 2018, avec 56 
points à l'ordre du jour, une nouvelle 
expérience nous attend... 

Sans assemblée citoyenne 
préalable, nos porte-paroles votent 

"abstention" sur tous les points, par 
souci de cohérence. Néanmoins, 
sur les aspects de transparence 
et de participation, elles posent 
des questions, à plusieurs reprises.  
Un "trop-plein" d'interventions qui 
dénote, et que nous aurons à 
mieux calibrer à l'avenir. 

Outre cela, sur le fond, la 
compréhension fait quelquefois 
défaut. Ainsi, notre propos n'a 
pas été clair au sujet du dossier 
« piscine ». Il fut interprété comme 
une remise en cause du projet, alors 
que ce n'était pas notre intention. 
Nous demandions (1) d'avoir 
accès aux études qui ont amené 
à poser ce choix (2) d'organiser 
une véritable participation de la 
population à l'élaboration de ce 
nouveau projet (incluant les sportifs, 
mais aussi les jeunes, les séniors, 
les familles, les professionnels de 
la santé, les riverains… L'occasion 
pour la commune d'initier une 
assemblée citoyenne à ce sujet ?

Et maintenant ?
Nous travaillons à présent 
à l'organisation des futures 
assemblées. Les deux prochains 
rendez-vous sont déjà fixés : ce 
sera le 17 février à Ottignies et le 
24 mars à Louvain-la-Neuve. Vous 
êtes toutes et tous cordialement 
invité·e·s à y participer.

Pour plus de détails, n'hésitez pas 
à consulter notre site (kayoux.be), à 
vous inscrire à notre newsletter, à 
nous contacter par email (bonjour@
kayoux.be) ou par téléphone (0488 
020 860).

Si notre programme est simple, il 
n'est pas simpliste ni facile à mettre 
en œuvre. Attendez-vous encore 
à quelques ajustements, mais 
toujours dans le but de faire mieux. 
Et ce dans un esprit résolument 
constructif et complémentaire au 
système représentatif, aux côtés 
de la majorité et de la minorité. ■

Kayoux



* Avantage maximum calculé sur base d’un Renault KADJAR BLACK EDITION Blue DCi 150 4x4 options incluses et toutes primes inconditionnelles déduites. Off re réservée aux 

particuliers pour toute commande d’un Renault KADJAR du 01/02/2019 au 28/02/2019. Annonceur : Renault Belgique Luxembourg S.A. , Chaussée de Mons 281 - 1070 Bruxelles, 

RPM Bruxelles - TVA BE403.463.679.

Renault préconise Informations environnementales. [A.R. 19.03.2004] sur www.renault.be

4,2 - 6,4 L/100 KM. 110 - 168 G CO2/KM (selon la norme NEDC).

RENARD & FILS

Av. Provinciale 51- 1341 Ottignies

010.620.400           www.renardetfils.be

Vous préférez a� endre les Conditions Salon 2020 ?

... ou encore en profi ter maintenant ?

Chez Renault, c’est plus facile de choisir :
Nos Conditions Salon sont prolongées jusqu’à la fi n du mois
avec par exemple jusqu’à 7500€ d’avantages à l’achat d’un SUV*



Asbl les commerçants du Douaire – www.ledouaire.be

Le samedi 16, 

un petit cadeau sera offert 

à tous les amoureux

de passage dans 

la galerie*

Les commerçants souhaitent à tous les amoureux
une très heureuse fête de

Du lundi 11 février au samedi 16 février, 
le centre commercial se met aux couleurs  
des amoureux dans un décor romantique 

 Saint Valentin

Retrouvez-nous sur facebook
Centre Commercial du Douaire

* Un seul cadeau par couple.  

Dans la limite du stock disponible de 200 pièces.


